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PRO •.TE'r DE. BlJDCET DU HINISTERE CHA:~('..2;DE I,.1\..

PROTECTICl'JDE LA NAT,URE
'. ,;

,-' .'-.::

l~.onsieur le Préside~yt

L 0 ordre du j,-,U1:' appelle 1i examen du :xt'"ojet de budget du
Ministère dè la Prote~tion de la Natcire.

::,.

Je vous prie de vous re~orter à la. }2ge 59.

La parole G':,t t~ r·1onsieur Modou Ai.'lAR, nar,àort'eur' général de lD

, l'lonsdeur Madou Al'1AR r" .•.

"';.

Je vous remercie Monsteur le ~rési~2nt

~'lonsieur te President.p.
; "; ,")

I!iessieurs les Li~,:üs,tresp'
,: i

.i
,1

.~; ,

l1esdarnes v ?'1et;sieurs .Les ,Députés p

"Cher"s Co1]~r',=~.•• ••.. ..i,.. .~4'v~·.~V {l

du Ministère
i

c; ~;a.r~r,~jde la Protéction de 1 -...(..Ci

I:,lat:JJ.rea étt:~ arrêté Il po ur 1 tr exercice 1989 <[99(:: :~'à la somme de

1,1397.863.000 F corre re 10905.761.000 F ;',OEy";'l gestion en cour s , so t t.

une diminution de 7,,[:98.000 F en valeur o.:)St)!"l;18 et 0,41 % en valeur

r~lative,

Cette réduction procède de la r00~tinn effectuée sur les
dé pe riae s de fonctio;1,r'J1·nc;,!.·ty2.tténuéepéll: des J'sures nouvelles af f ec ::(;~!'-:

~-t la prise en ch?r(je 0,::; sortants des éco ';.e::; ;:1('; formation.

Par nat.ur e de; dépenses, le pr oje t. de 1'uc1get se :;résente ~:l:,<!,

quUil suit g

'';'Jo/ooo
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.Au chapitre 471 g dépenses de pe~s_~~.!p les crédits
passent de 105050550.000 F pour la gestion en cours, à 10516.8390000 '(".7

soit une augmentation de 11.2890000 F due à la réévaluation; en baiss~
des services votés, largement compensée par 1es mesures nouvelles

affectées à la prise en charge des sortants des écoles de formation.

Au chapitre 4728 dépenses de matéri'2}ples crédits passent
de 400.211.000 F pour la gestion en cours, à 381.024.000 F pour la
gestion 1989-1990 , soit une dimi.nution de 19,187.000 F due à la ré."?-.
luation des services votis.

Votre Comrru ss Lon des Finances et d.es l~ffaires économiques

entendu le rapport fait au nom de la Co-um s s Lon du Développement ;:T':"~.::,}.

Puis, elle a félicité et encourag0 le liinistre pour les

résultats largement positifs enregistrés !Jar son c1énartement au CC'?:-:.

de IVexercice qui sOachève.

Vos Coram.Ls s e.ixes lui ont posé de '."L)übreuse questions.

1. Les ddc~ets toxique~

Certains Commissaires ont es tiLmc qu 0 au Sénégal, nous pr-odui sr ~.'

des déchets à la Baie de Hann et aux ICS notillmnento Ils ont demandé
.,

au I-linistre s IiI anris les d.Ls pos LtLons r'our traiter et neutraliser

ces déchets locaux.

Sur cette question, le Hinistre a :t'c:vélé qu'à 1ioccasioD è{r~G

discussions engagées aussi bien à Dakar auoe Bâleules 'pays africains
ont exprimé leur VOlO:lt.2 de se prémun.ir cor.c re Ii importation'-des dé"~:·~_

toxiques. Ils :ont ~qalement formul~ le voeu dUêtre assistés par la
communauté internationale pour pouvoir r,;-éTc:r les déchets locaux" L-:
problème qui se pose aux pays africains f c'est de se doter d 1 instY'-ü-:::::~:'
de mesuru de la toxicité pour une bonné:' cl as sLfaca t.Lon des déchet: ::;!f'l

vue dl un t r ai tement approprié 0 Ce t.r a.i.t.emerrt; peut se faire par en
f f ouds s eraent; v incinération: et régéné:;::-atiol1.. Toutes ces formes Qe;~',:::,i:.,.::

fiant présentent des risques quOil faut cerner et maftriser.

En plus de.s centres de dé chcc s Locr.nx ci tés r le Hinistr"

ajouté le cerrt re do llbeubeuss 0

Le Ministr8 déclare être en relation avec la Suisse et l,

F.'rEl.J:lCe pour ob+en.ir des financements et~':;, l 9 assistance pour assai .....r

tous ces secteurs et obtenir des moyens 'our g~rGr, égalefuent;l1oG

déGhets domestiques.
'00-0/00'0
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,~:~sai,res on1l'/relevé,urle'bai.see dferitliousiaSrnedes

populataonspcor cette campasn~oCes ~s?airesorlt ~pal~~~,'+ait observer è,:,

lviüii~tié':qJ'en' généralisant '1 ;Ou\Terttir~-"d~-"l~ c~gne- aupr~er <4fpanchedu PX .,
. , " :J.!·Ji __ < .... ~ ~ i.," .... ::;. . ,"

d •août; de chaque année il en risque de planter des arbres dans des zones ou l' hiv ..

nage tire à sa fin ;:.atnai , pans~le Sud', 'les plui~,ç~q;mt àEomber dans Ii:
. - .~ ..-..- --' .- - - .-.- .. '-._._---- "," .-.

première qui.nzai.ne du rrois de mai.
'JI': . ,': .r e ,»

Le ~1inistre a rerœrcié- vos<-Çarmis$aires pour' la pertinenœ de leur. . '. _.' .0._._

analyse. Il a indiqué que la campagnede rel:;oisement est "annuelle et qu 1en
'conséquence, 'il' est" facile" dè :rrodUl~~,ces différeD.~~esp~~~ur:ter1.~*: çOI1JPte,; 2.,
spécificité des régI6ns~- C'le~t'iliœi.que,po~ iaz(,./.~ S~Çlg elle peut débucer dar ,. "-

. ..•. , ,1. . ". " Il. :.~...J ~.-. .: .' .

première semaine de jULl10 : ,:...:-.• !..":

Il a souligné que les mult.i..plications cl:o pépinières villagroi-kéif:~ont

encouragées pour développer les bois. Il,~~ra. repris, cette année, le slogan 1/ une.
; ; .. ' ' , , ~', " .\.1. ,f, \1, i " " '

ferriœ; un arbre , un hcnme v un arbre, etc." Il est. riÊt-ne envi.saqé,,'de faire' marquer"
, ' l, .,' "

par les' populat.Ions , tous les évén~~ts J heureux, par la. plantatioI1. do'un arbre
, "'r " , -' . , : , '~, .. ~I' " - r .•..i .•... i' 1.' .• ' .

(rnariagé, baptêIÏB,', etc 0 i 0 .~. ...,"
" •• .: ~.•..{ '. ;'~-" ~.:·r. '

v." .:

,..C;~rtqiI'll:>Comr,u9saires.",Lnformés .de.. la disparition prochaine du PA..r.tCE f

projet installé à kaffrine, ont posé au.Hinistre .La questio~ de savoir ce que 'l,r::"\l:,,,

deverlir les pépi.nfèr'es installé~~' rai·'~' projet.,

.. ,' -, .Le I\iliqistre é\, r.éponduque le PARCE va fusionner avec un autre projet "
.l,·

les populations doivent savoir que le projet" par d,;finition, est condamnéà
disparaître. ElleS 'doi,rc;nt, en 'consé~n~, s,lor~':L'li~r ,pqur,prendre loarelève,.

" " . ' '. i '., " ..'-'.. . ,

Pour le déve Iopperœnt;du rebofserrenu dans la zone de Loumpoul, le Mi.'<;"t:.'êE:

a reconnu que les f'i.Laos, ccrmœbrise-vent, ont permi.s le déve.Lopperœnt;des cu.:" ::;,,8

œ~~aîchères. Ce projet sera étendu vers l'Est: {Sagatta~pav~ un élargissement ,~la

bande qui passera de 200 ~,\1 à 4CO m. -.

30 Les feux de brousse

,; '.- ,.

CcmniSSèj res, qui proposerrt :de 'pr Lvilégièr la 'F~ct8Ction par rapport a,u rebo~serr::..._:.t,

TE !,linistrc firél-qtre les deux opérations se complètent, dans la masure o .

le reboisement permettra de remettre en pl.ace ce ,~ui' a été détruit. Le problèrre sc:

pose en tennes di éducation età 'encadrement 0 Cars souvent p les feux de brousse sc ''t',

la conséquence di une négligence, d'une inconscience <,

Les feux de l.YOuSSGcorrtirment; él féiire ·:_~S ravages, .ont constaté certz. :;

Il '. CI/0 C Il

l'
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Il Y a di ailleurs deux grands projets pour le Sud. Le premier 1 financé ',_. ,

le canada, concerne Ziguinchor et kolda.

Le deuxièmev f inancé. par, l~.BADi concerne la zone de Goudiry0

Les fonds disponibles .perrœt.tzorrcde faire face sur les deux:Ëron~s~ ..::,..
lutte contre les feux' de 'broUsse et .reroiselTBnt.",;"

':.'.'
1" .•:.:":'-"f'.

4. LI envfrôniiemen,ten, ~énéral et l' O:ZO~r::;en particuliE:=r ,

Eh ce gui concerne l'environnement r C\.2rtainsConmissàires insisteroÎlt
la nécessité d gun~3jlutte':cqntr,e.les pollutions qui concernent r-éqalerœnt , nos r .C.,:.. ~..

seulement

sent les
véhicules,
planète.

Le '~ünistre reconnaîtra que les problèmes el u:mvironnerrertt-ne..se posen ··,).f;::

dans-ûes i p~;s développés. Ces problèmes concernent, Les poubel Ies qui é:;ji-c 3:'

villes, l~s n0.:lsancèsaçoustiques, les PQll,c.tionS':des usines,' 'des ' .
-- ':, J.:. i.!: .

.des satelli t8S, tout ce qui détruit il' éoui.Li.bre écologique de notre

....,.. !

Il, est,d~montré"que la couche d'ozone, .'eu.ni "',;2aude 1.1Antarctique p
. , .' --

présente v actue l lœrent , un-urou qui fait que si é~ici à 40 ans r ien n'est entrepr:L:.:
pour 'arrêter les dégrad2fcions atrœsphériques , il [)8proc1u1ra'ün réchauffement de ;: (,:

40
• Cela risque d'entraîner des catastrbphespëTla ~c;~iondes,glaC;iers qui provo'

quera des inondations'. La vie risque d'être .impossibl'2·sur la planè~ terre' c

. 'J .' ; • .ï

.! ."

Lê problème est:'donc "de choisir encre la prolongation' de notre vie sur
terre et la satisfaction des besoans SUPerflus" dont la production, par les pol'
qu 0 elle entiraîne, accentuera les déqradat.ions (~li s:xont fatales, à 1 0 écosys+ème_

.: ~

A Bâle p dira le lVlinistre, un cr:i d' al.arma a été lancé pour que la
.Comrmmautéinterr..ationale g conscfent.Lsée," 'ac(x:mt~~"la, 6réation d'une autorité un.:t

:.. ..'. ..,. . .' .'.;.,'

ver'seLLe chargée de la surveâ.Llance des grands équi.Lfbres écologiques ~
.~..

. ,'..

5..'La p3che continentale

Vos Ccrrrrnissairesont demandéab 1I1inist!.:"'2o:·;qti 1il envisage commerœsir '.;

pour repeuplf~r les mares de Kédougouet les lacs de 1c .-'.'--lambé 0

;.....
" .

Le I-1inistra a rap1?2lé qui il existe un r-roj':O.-!: de développerœnt;de la

pt.sctcukture., Dans le cadre de ce projet, des étudi:'"l.ntssont envoyés en format.Lo

Noûhadibou.

Le plan de déveIopperrent.de la pêche co~":incntale prévoit le repeupl.erœr:

de toutes les maresg tous les cours d'eau et lacs.

x
X X

Satisfaits des réponses et explications du ;\1Lîistre, les Commissaires
ont adopté le projet do buè]et du Ministèn.=:...:haTCJé,::L la Protection de la Nat.u;:

et vous derrendent de ·.:mfaire autant.
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,~ Madame le Président

Monsie~r leI1inist're, av;-;z':'vous des observations à

faire sur le rapport ?

Monsieur le M'inistre chargé de la Pr-o t e c t Lon de la.Nature

Non, Madame le Président.
Madame le Président

Je vous remercie Monsieur le ~inistre.
La discussion générale est ouverte sur les conclusion~

de la commis$iqn.
Je demande à ceuxRu~ veulEnt.intervenir de se faire

. .lnscrlre.
Je vous communique la liste cl-:,s orateurs.
So~t inscrits nos collègues
Momar LO
Kabiné Kaba DIAKHITE
Moussa Balla DAFFE
Se.ndigui BALDE

Moussa KAHTE
Emme nueI Sobel DIOUF
Ala'ss,"ne BALDE
COumba BA
11assamba SECK
Sanghé l'1BALLO
Mamadou CISSE
Abdou Khaly SEYE
Pascal HANGA
El Hddj Ousmane Alioune NGO'
Samba Laobé fALL

La parole est à notre coll 'TUC, Momar LO.
Monsieur Mornar LO

Je vous remercie Madame le PrEsident.
Mada~e le Pré~ident~
Messieurs les Ministres,
l'leschcrs Collègues,.
1'i;onsieurle MinistIi'~,~Illon pro:-)s portera sur deux poi

Le premier' concerne Les ci'~chts toxiques et le secor»

./ ,
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reboisement .
. "

,.

Monsieur le Ministre, nous savons très bien tous que
le problème des déchets toxiques est d1actualité. Le Sénégal a l

une position très claire, de même que l'Afrique. Mais le dé~nieJ
paragraphe de l~ page 60 mYa fait beaucoup réfléchir sur l~ cla-
de nos options. En effet il est bien dit ; "Le Ministre déclare
en relation avec la Suisée et la France pour obtenir des finan.
et de-l'assistance pour assainir tous ces secteurs et obtenir
des moyens pour ,_é r-e r: également nos dé che.t s dome sti que s!",

La Suisse étant le principal prcmoteur de la convent
qui a été refusée par les pays africains, j'es~ime que ce ~era~
très maladroit de notre part de lui demander- de f Lriancer -des
opérations concèrnant des déchets ,dome~~~ques.

Monsieur le Ministre, est-ce que ce niestpas là une
manière peut-être détournée d'accepter ce que nous avons refus~
Je sais que la municipalité de LOuga a son projet de recyclage cf."
déchets do~esti~ues pour l'obtention dienerais utilisable dans
le maraîchage. S_'51 s 'agit d'une expérience jar-e i.Lâe , je suis pour
Mais s'il s'agit d'une voie détournée pour accepter ce que nous
avons refusé / :k1.ti.scontre, Hon si.eur-le Hilîistre.

POur ce qui concerne le reboi.sement, il y a beaucou~
d'efforts qui sont fournis par votre ministère. Mais j'estime
que les millions engloutis jusqu'à présent dans cette op~ration
n'ont pas encore donné les résultats escomptés~ Les semaines
de reboisement ont fait l'objet, plutieurs fois, de beaucoup d~
cérémonies et de déploiements di é ne r-gie, mais, par rapport alUX
résultats, Monsieur le Ministre, ne faudrait-il pas interdir~
au Sénégal purement et simplement pr-ndant une période donnée,
coupe de bois? Car je doute ercore des efforts fournis par C~I

qui coupent le bois pour reboiser autant qu'ils coupent. Et je
crois Monsi8ur le Ministre qu'il faudr~~T penser à la promotiou
de s four-neaux i1bi.t11 ak sou f " et peut-êtè:0 à celle du gaz. J' est i.rr
également qu iil faut déployer des ef fc.rts énergiques pour que ce"
qui coupent le bois dans le sud du pa:3 et qui ne sont pas
forcément des Sénégalais, ne sGi2nt plU~ capables de le faire.
Par-cc qu'il Y el une détériorat ion aLar-rn.s rrt e de If env-ironnemen-t
particulièrement de nos forêts du Sud au point qu'ilfaut,
Monsieur 12 Ministre, prendre le taureau pcir les cornes en in~81
disant purement et simplement la coupe de bois ou en amenant l,~c
exploitants à fai re autant d l ef f or-ts qw; '.-ouspour que le r'ebo'
sement connaisse le succès escompt~.

Je vous remercie.
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Madame le Président 103

Je vous remercie mon cher CoLl.è gue,
La parole est à notre collègue Kabiné KabaDIAKIT&

Monsieur Kabiné Kaba DIAKITE

Je vous remerCle Madame le PrésidEnt.
Madame le Présiden~~
Messieurs les Ministres,
Mes chers Collègues,
Monsieur le Ministre, les pro~rés accomplis par la Protect

! J, '

de la Nature à l'échelle nationale so~t évidenfs. C'est la r~ison
pour laquelle notre politique de reboisement devra'ît inventori-er

.' ',.: ",' . r .'; ... :davantage les dégradations engendrées par.lthomme~ d1une part et
préserver le reliquat du tapis végétàl par la sensibilisation,la
vigilance, l'éducation et une législation adéquate, d'autre part,

S'agissant de cette préservation du reliquat du tapis v~
je pen se :que reboiser est une très borin.:chose, ma i s nous avons

1'.

contrainte s. Un homme, un arbre ; une Ù;IT!me un arbil"::; un j eurie
'.;.' .•.. .,J'.,j,

arbre, c 'est t r-" s beau. Mais il faut de Iieau or, dan s notre PSll',
comme vous le savez, elle niest pas ;,'la portée des populations,
C'est la r-a i son pour laquelle," il serai .{'souhaitable de mettre
l'accent sur la protection de liexistan~que sur l~ reboisémetit'
ne serait pas négligé pour autant.

Comme on le dit, quand on li'a pd::; 1<-:.:S moyens de sa poli':
on fait la politique de ~es moienS. En la matière, je pense que
charbon est un luxe dont les Sénégalais peuvent se passer. On
souti~nt que lorsque l'on coupe les arbres, d'autres repoussent.

Monsieûr le Ministre, nous av6~s sillonné la brousse mais
pa~tout où il y a eu des coupes:de charbbn, c'est la lépre du
terrain, jamais rlen ne~repousse~ C'èst ~ourq~oi, encore une fois
nous demandons qùe rdes mesures· énergiques soierrt prises pour
enrayer totalèinent le charbon dans' notre con sornmet ion .

l'1onsieurle Ministre, s i agi ss.an t du parc de Ni-.okQ:liQ.-kob,a k

déliffiitation du côté sud de Dialocoto serait vraiment soullaitab
Nous souhe i t eri on s aussi une augmerrtat i c.: des effectifs des garv

de faune pour un meil12ur quadrillag~ d~ la zone à protéger.

./ .



_104
Votre ministère devrait favoriser un recrutement local

que les jeunes du département de Tambacounda atten_<:l_~J]._!__avec
patience.

Monsieur le MInistre, pour t er-mi ne-r , nous vous encou r-age
et vous félicitons pour la çonc:-~dérëJ.ti9nq}1evo':J.savez pour les
élus du peuple que nous sommes. Et nous souhaitons également

--'-"'--.-' -que les sénégalais retrouvent leur forGt et viv~riieri symbiose
avec elle par le canal de votre mi.ni st è r-e ,

Je vous remercie.

Madame le Président

Je vous remercie mon cher c611ègue.
La parole est à not~e dollègueBalla Moussa DAFFE.

Monsieur Balla Moussa DAFFE

Je vous remercie Madame le Président.
Î·. .

MôdaÎùe le Président ,
Me~~~eurs les M{nistr~s,
Mes chers Collègues,
Monsieur le Ministre, je ne voudra{s pas manquer l'occar

'qui m'est '~'ffertepour vous r-eriouve Ler-encore nos félici tst Lon s
. .

nous voUs avons souhaité, il y .:1 un peu plus d'un an, plein suc'
dans la ~ission que vous a confié~ l~ ~hef de l'Etat.

Nous voilà aujourd'hui ensemble pour faire un bilan
provisoire des différen+es actions UJ~ vous avez engagées avec
volonté, courage et pertinence..

Et prenant le .r-e La i s de quelqu' un qua a marqué de son
empreinte la Protection de la Nature, Je veux parler du minist
Cheikh CISSOKHO, vous n'avez pas d0mérité.

I.VOUS avez ajouté un plus à tout ce qui a été entrepris
depuis,ppur conS0rver ce qu'il y a d'essentiel dans la préserVA
de 110tre vie, c'est-à-dire la forêt et notre environnement. NOUL
vous renouvelons nos félicitations et nos ~ncouragements.

Monsieur le Ministre, je VOUE ai souvent interpellé sur
l~s problèmes des feux de brousse au niveau de notre région Sud.
Vous ~vez été vous-même, un des défens~urs les plus acharnés,
de la lutte contre les feux de brousse alors que vous n'étiez pi
encore Hinistre.

. / .
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Malheureusement, Monsieur le hinistre~ nous continuons à

constater av~c vous la permanence de ce drame qui risque bientOt
, ;

de faire de cette région Sud du Sénégal un désert. Le peu que
nous avons comme forêt est en train de brûler, de s'abîmer malgrô

les efforts immenses que vous entrE:::tenez) malgré tous les effort

de reboisement.
-. ", ..

C'estpaurq40i j'avais demandé à ce que l'on mette
davantage l' accent ~ur 'l!~':pr-ot ecti cn , pl ut-ôt' que, s.ur "l~ r-ebo.i se-

En tout cas les deux doivent aller di: D(ür~ mais j'estime que l
moyens doivent ê t r e beaucoup plus .impor-rerrt s au: niveau de la
protection. rIGme SI il y a un pr-obLèn.e de mentalité et d'éducat;

je pense qu'il faut parer au plus pressé : Je pense également
vos ser-vace s régionaux ne sont pas su rfi.aammen't équipés pour L i.

face à cette situation. NOus vous de.naudon s de vous ,p.eLlcher t r- ;:)
..... -' .

sérieusement sur ce problème et dYàp~ortt2 les,s0lution$ les p_~
-- .. ,,,' -.; .l, r-, <;; L~ .

diligeantes.

',Le problème de ~'environnement, Monsieur le Ministre, 2

beaucoup 'évoqué au cours du sommet de ::a: -Fr-ancophon Le, Je crois
. , .

que vvous av.ez.ie u [;des moyens accrus pour: :fëiireface à .c- -'''''e

~itudtion'qui risque de compromett~e tous nos efforts de dévelop-
pem~nt. Mais je m~ pose la q~estion de savoir s'il, n'y a pas
une certaine autonomie entré not~e souci' d'assurer, la, protection
de not r-e environnement et nos besoins 'iïnpérieux,cte développement
é conom.ique., P;arc,,".que je ne sais pas si on. ne risque pas dl être

pris' au piège, ,c l."fst-:-à-dire d'être omni buLé par, ce ..souci de
préservation de not r e environnement aud(,triment de notre

développem~nt parce q~'il faut bi0n bo~s~ruir8 des usines.P?u~, 6<
développer. ï:,t ~ pour le ~~ment ~ il Loi Y a. que cette technologie .. '
d i s pon i.b Le .

.I10nsieur le Ministre, c'est un problème qui me préoccu'_

~t Je voJdrais connaitrevotre senti~e~t là-dessus.

Monsieuf le Ministr~, je voud~~issavoir également de
qUl dépend lapf~hé 60ntinentdle. P~rc~ qu'il me semble qu'il
y a eu récemment des restructuraticns qui torrt dépendre mël>j:r.lTtie:lcir:.·~,
c~ sect~ur du Ministre chargé des Ress~urces anim~les. 'Est~c~~J7

"-
ce dern.i er- est suffisamment outillé ?, _. pose cette question pc,

.~ mon information pérsonne:lei parce qui~npage 63 du rapport~ ~o~,~
avez pris ce r t a i.nes :dispositions coric cr-narrt la pê-éfi~f·continenta,.l.'-
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MADAME LE PRESIDENT

La parole est à notre collègue SandiguiBALDE.

MONSIEUR SANDIGUI BALDE.

"'.1 ; Je vous remercie Madame, le Président.

Madame le ~résident.
Messieurs:les Ministres,
Mes Chers Collègues.

Monsieur le Ministre. les populations du département d~
da remercient la CDI et le gouvernement sénégalaié des réalisatio~'
déjà faites par le projet de la foresterie rurale de Kolda. Celui-
a pour but d'accroître la participaticn de la population dans la
tion et l'utilisatipn rationnelle des forêts classées et des terr
en comptabilité avec l'environnement.

La zone diinte~ventiori, dans le département de Kolda.
limite aux for~ts classées de Bako~ dans la communauté rurale de r

et de Maon~ dans celle de Bagadadjé. Ce projet a une durée de 5 ans.
Monsieur le Ministre, les ~op~lations s'interrogent déjà sur l'apr~s
projet.

Monsieur le Ministre, les for~ts classées de Toutiné, Gui-
méra et Pata restent importantes. Leur· encadrement et surtout leur sur
veillance. en p?rticulier pour celle de ~ata. s'imposent avec urgencL.
compte t~nu du déplacement d'importantes populations de la région ~e
Kaolack dans les communautés rurales de Pata et de Ndorna.

Monsieur le Ministre. à qua nd La réouverture du poste ,:.!
b r iga de f ()rest iè z; e de Pa ta? L' a f fe c t a t i on d 'un a g en t s i av ère u rg.: '1:

pour la couverture de ces deux communautés rurales. surtout du se. c ,

du Kabada.

Des efforts ont été déployés pour0ia campagne de reboi ~
dans les régions du sud. Ne pensez-vous pas, Monsieur le Ministre
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, ! la priorité doit i~re ac~~rdée à la conservation du patrimaine natJ
} .;" '. .

menacé actuellement par ·les activités de l'homme'? Le ministère de
Protection de la Nature posséde~e nombEeux pr6j~ts en cours~d'exéci
tion.

j;

c'est poutqu~it kon~ietir le Ministre; je voudrais savoir
ce que vous pensez de l'après-projet de votre ministère •

.:"'; . La participa~ion accrue des populations riveraines à '
"

protection des forits classé~?, d~vra ~tre soutenue par une anima
et une sensibilisation appropriées.

DanS" le cadre de la pêche continentale, il existe un p
de développement de la pisciculture. Cleit poJ~quoi des étudiant;
été envoyés en formation à Nouadhibou. Quelle est actuellement 1
situation à la suite des évènements mauritano-sénégalais ?

.;

Je vous remercie.

MONSIEUR LE PRE~IDENT
~~-~-----------------

Je vous remercie mon cher Collègue.

La parole est à notre collègu~ Moussa KANTE •
.:.; ..

MONSIEUR MOUSSA KANTE

Je vous remercie Madame le Président.

Madame le Président,
Messieurs les Ministres~
Mes chers Collègues,

Ce soir, Monsieur le Ministre, je de parl~rai pas de
che de la crevette, ni de 1iexp1oit~tio~ abusive du poisson dan
Casamance. Mais je cvois savoir. Monsieur le Ministre. que tous ~
partements ministériels sont communica~ts.

C'est pourquoi, Monsieur le Min~stre, une fois de pl'
voudrais vous poser la questLon de savoir, dans le cadre de votr.
partement ministériel. ce que vous avez entrepris pour ce barragL
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l C1. Je ê rois qu ela Casamance dont; nou s avons, parlé souvent
- ~.'

problème très important. Et en conjuguant les ~ffor~s~eidiff~r~t
ministères intéressés, on peut, à un moindre coût. installer ce b'"

digue anti-'Sel.ret;e.nueA',e:audouce sur la Casamance, en un endroit
p r é ci s , notaIrimentdan,s la région de Ko Ld a , pour saiiveg'arde r tout
système placé en amant de celui-ci.

Plusie~rs fois nOU$ avons pos~ C0 pr6blèm~, mais, jusq.
présents aUcune solution n'est trouvJe. ,l" r :

Je pen~e que tous les élus de 13 région de Kolda sont s
bles à la ré a Li sa ti on de ce barrage. si n ou s posons ce pro~lème, c :
'parce que' n ou.s pensons qu'il pe~met d'ob::enir des résti1ta'tsprobant"
quant à la protection de la nature. Nous en sommes convain~~s~

Quelle démarche avez-vous entr~prise
pour nous éclairer?

Monsieur le Minist

Je vous remerC1e. . .'

MADAME LE PRESIDENT
--------~------~--- :! .

Je vous remerC1e mon cher collègue.

La parole est à notre collègue Emmanuel Sb'bel ,DIOUF'.

MONSIEUR EMMANUEL SOBEL DIOUF

Je vous remercie Mada~e le Frésid~Lt.

Madame le Président.
Messieurs les Ministre~s
Mes chers Collègues,

Honsieur le. Ministre, je vous renouvelle m e siféLi.c i t a t Lo u
et mes encouragements. Vous dirigez un sccteui clé del~ vie nationr'
dont ltobjectif est de protéger la nature peur sauver notre cadre d·
vie.

-.' •• ~ / •• 0
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De 1980 à 1986~ il y"Qut une progression nette dans l'act:

de reboisement, parce que nous sommes passés de 4 90~ hectares à

23 000 hectares reboisés. En 1988_1989, une nouvelle orientation ep

parue: des chantiers de reboiiement. nous ~valuons v~rs les r'ali~
tions individuelles pour r~duire les coGts des op'rations et assure
le suivi avec l'aide des populations conceru~es.

Il Y a donc des efforts r~elss mais, encore une fois,
qu'il y a beaucoup à faire. Il fa~t amciliQre~ le syst~me et faire
ticiper l'armée au reboisement.
responsable de c-e-d é pa r temè nt ,

Elle serait prite selon le Miilis

En deuxi~me lieu, Monsieur le Ministre, je suggère l'i
diction des coupes de feuilles de rôniers pour faire des paniers
poisson. Je pense qu'elles peuvent itre,remplac'es par des caiss'
plastique que les mareyeurs peuvent bie~se procurer.

Ma troisi~me observation'I, Monsieur le Ministre, concei_
la protection du littoral. Et j'ai vu que dans le Plan triennal dl"
tissements publics, la Grande Côte et la ville de Rufisque vont bit

~ie~ ~vun investissement assez impQrtant.,Je youdrais demander ce q
. .

;e~t ~révu po~r la P~tlte côte, ~arc~ qu1il: y a,un ou deux ~nsde c~
un raz de marée à'dévast' partiellemep.t.Palmarin Fakao. Et nous so'

. . "

tons que cela ne se reproduise plus.
\ '

~a quatrième observation concerne la. régén~ration des
Ce matin j'ai dit: dev an t Monsieur le Hilli,-,trede l'Hydraulique;.·
partage la p~liti~ue des grands barr~~cs. Mais j'avoue hohnitemen
à court termes je suis plutôt pour les ~eLites retenues d'eau.

Et Je cr01S que cela est r~alisable puisque c'est nou
qU1 ferons ce travail sans attendre une aide ex t é rie u re , Si les "
t~r~s de la Protection de la Nature et des Forces armées conjugu
leurs e~for~s,on est en,mesure de stocker les milliers de m~tre

, ,.,

d'eaupetdus' pendant l'hivernage. Je crois nu'il faut tenter l'e:
'ce.

Voilà, Monsieur le Ministre, ce que j'avais à dire. Si
soulevé ces problbmes en séance plénièr( apres l'avoir fait en corn,
sion technique, c'est parce qu?ils n'ont pas été ,bien spécifié~ clar
rapport.

. .. / ...
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MADAME LE PRESIDENT

; :

.'~i'vJh~ remercie mon cher collègue.

La parole est à notre collègue Alassane BALDE.

MbNSIEUR ALASSANE HALDE

Je vous remercie Madame le Priside~t.

Madame le Président,
• r ~ . :

He ssi.eur s les Ministres ,.'
Mes· che'r s Collègues s ,-'. ~.

; .

M~~acie"le Président, je ne serai pas long. Je ferai sc'
ment remarquer à Monsieur le Ministre que si on ne prend pas gar~_,
dans quelques années, le département d e Ko Ld a pe rd ra b ea ucoup :d'e·;p:"'-,.;

d'oiseaux et d'animaux à cause des chasseurs qui y vont cha~ù~ ~~2éc

pendant trois mois. En effet, une fois en~rousse, ils détruis~nt s..
contrale toutes espèces d'oiseaux rencontrés et les abandonnent q021
quef.ois aux villageois. Si l'Etat les autorise à détruire ainsi nos
esp~cesornitholo~iques qu'il s'organise pour les récupérer et les ve:
dre au marché. Au moins.ce sera déjà qU21que chose de gagné.

D'autre part, j'ai constaté que depuis le décès ~~ Feù Alph:
BA des Eaüxet' F'or ê t s , les comités d e lutte du département de' KoLd a
sont moius encadrés. Je demande, à Monsieur le Ministre, de pens~r à

ces comités de lùtte qùi ont tout le temps défendu notre forgt. Sans
eux, il n'y aurait p~s d'herbes. pas d:arbustes et pas d'arbres. Ce
n'est pas les citadins qui surveillent la forit, mais les ruratlx. Par
conséqtient il faùt penser à eux, MOlsieur le Ministre.

Je vous remerci~.

MADAME LE PRESIDENT

Je vous rem~rcie mon cher coll~~ue.

La parole est à notre collègue·Coumba BA.
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MADAME COUMBA BA

Je vous remercie Madame le Président.

Madame le ~r~sident~
Messieurs.~e,Migiscresf~
Mes chers Collègues9

Le vo t e duprüj et de budget du l'finis!tèrechargé de la Pr"
tion de la Nature m'offre l'occasion de poser ~Ve11~es doléances e~
que femme d'abord et ensuite en tant qu1élue responsable des femme~

Les f emme s.rquL préparent l'es repas ont vraiment besoin c.

bois mort et du charbon. Je ne vois pas l'utili'té de suspendre les
pes de bois mort ou la production du charbon, étant donné qu'en mi-
r u ra L, les femmes ne p euva n t pas manipuler le'gaz.Jê ri e sais pas
tenant comment elles vont faire pour r~gler ce problème.

D'aut,re p a rt , Mqnsieur le Ministr2, je voudrais poser L,

blème des licences de coupe d e i.r ô n Le rs , En b rou s se , les t oi t u re s d
ses sont à base de rônier~ Je ne comprends pas pourquoi les coupes
r ô n i e rs ne sont pas autorisées, alors que la 'population ne peut pas
acheter des planches à cause de leur cher~~ et que le bois du ranie~
c1est le seul utilisable actuellement en brousse.

Je vous remercie.

MADAME LE P~ESIDENT ",: (',

. ~('

Je vous remercie ms(chère collègue.

La parole est à notretollègue i:lass'~mbaSECK.

MONSIEUR MAS SAMBA SECK

(Intervention en Oulof'. traduite en franCais)

Je vous remercie Madame le Pr~si2~nt.
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Madame le Président,
Messieurs les Ministres»
Mes chers Collègues9

Monsieur le Ministre9 je ne serai pas long~ étant donné
beaucoup de problème~ dnt été abord~s en c6mmission technique.

Pour ce qui est des feux de ,1JroUSS€9 ce.rta iu s pensent q u
les contrebandiers en sont responsables,alors qUE:,:Aiautres estimer
que ce sont les douaniers.

,Par cons6quent, M~~sieur;le Mini ..stre~ je....,.v.o..us demanderal. 'votre .. '
de vous concerter"ave,cjcollègue des, Finances pou r l:a,.détermination
te de IVorigine des feux de brousse.

: s

En tout .C89:,C q est l'un ..de ces au t eu rs présumés .qu i, en er .
responsable. : .'

Concernant les comités de lutte co n rr.ejLe.s f eu x.ide b rou s s;
ils reçoivent quélquefois des gratifications.

.'.i ~ ; ~.:,- .

Pour l' 0 ct roi de ce Il es -ci, je vous suggererai: d.e p r ivil € ..

gier les villazes qqi n'ont pas été victimes de feux de bro~sse.

S'agissa,nt "du,c,h.arbon•..j,e su i.s le président .de sv ch.arbon r
du Sénégal. ï'

J'ai entendu, tout à 11heurc. les propos de mes~c.llègu~
Kabin~ Kaba DIAKHITE et Coumba BA.

Mais je pense que le charbon n1est pas responsable de l
des t ru c tion ci e 1a na tu re, dan s 1a mes u re 0 Ù 1es char bon nie r son t d
quotas limités à 9 mois, sans compter su'ils sont affectés dans de
droits précis.

y. ~

Je pense également que Dakar et les autres localités uti.
sent beaucoup de charbon.

si on paut importer ce combust_ble d'autres p~ys, tant m1 .
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Parce que nous avons l'impressiDD que ~e ~6~~ ceux qui l'utilisent
nous accusent de détruire la nature.

~e sa1S qu'à Matam daris le dipartement.4e Koungheul, une
zone exploitée par un charb'onniëien 197::. est retournée à l'état O"

elle était avant son exploitation; Koumpentoum a connu également 1

même sitùation entre 1970 et 1978 •
., i

Cela montre que les expi?itants et ceux qui les encadrer
savent comment s'y preddre.

Je me demande si la population> de Dakar acceptera la su s j. .

S10n du charbon, parce que beaucoup de personnes soot venus me voir.
courant du mois de: j anv i e r ç vp ou r me lte d ein and e r ,

Les revenus des licences ne font même pas 2 % du budget n:
tional, c'est dire que c'est par souci des utilisateurs que le gouver
nement du Président Abdou DIOUF n'a.pas supprimé lé charbon.

C on ce rn ant 1e b 0 i s der ônier, sort ex plo i ta tion a été in l'

dite depuis longtemps au Sénégal. On autoris~ depuis les habitants :!

régions où il y a des rônier.s", ,comme, KoLd a, Ziguinchor au Tambacour.
à les utiliser pour leur usage, p er sorm è L,

Je ~ous remercie.
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MONSIEUR LE PRESIDENT.-

La parole est àn,xtré~olJègue, Sanghé rv'iBall~
,"j

MONSIEUR SANGHE MBALLO~-
-------------------------, .

T»:

Je vous remercie ~ad2me le Présid~nt.
Madame le Président.
Messieurs les Mini~tres,
Me~ chers Co Ll è gues, ,

.' .;.': ' .Ô:sÔ, ;,

-:. -" '.

Monsieur le Ministre" 'je voudrais vous adress
nos félicitations pour les résultats encourageants que vous
ave~pu obtenir depui~ qu~ voJs êt8S' a la tête du départem~
de la Brotection de la Nature. Nou~ avons surtbut apprécif
Mon sieu.r le Ministre~ l'ini'tiativeheureuse que vous avez
prise concernant la gestion des parcs nationaux.

~. Çuand ori sait'le braconnage qui y-sévtt et
: ; .,'.: " .i"':

la lutte fer6ceque le~ bracoTIniers llvreQt a~~si bien à
.", faune qu "à leurs vaillants gar.:\ens~,on né peut que se fé'

citér de votre initiative d'associer les populations rivf-
raines des parcs à la gest i.on et i ùla ~'urveillance de ce
p.at ri.moine vna tionà L, j'allàis <ir:E;' :,i,'ii:VerseLC'est ains .

,';'

que lors' des ;rencontres quenG,lS ,"'V;J"::; eues a,vec les pop',
tions sous vo t re'<p'r é si.dence~ l'ent~~;:;usiasmea été tel qu:
nous espêroas qu'elles allaient êtr0~tement être associê~,
à la gestion~ en pêchant da~sle~' i~cs,;i cela êtait pos-
et en s'adonnant à la cueillette de quelques fruits. Monsi
le Ministre je vouàrais vous den,,,-n.ctersi quelque chose a ét
concrêtement décidée et si des ffissuresréglementaires tend?
à associer les populations sont ~:'ises~ pour juguler le
braconna ge et renforcer la pro t ect i.n des parcs.

Monsieur le Mi~i5trGr le deuxième point que
voudrais soulever concerne la pecn~ au niveau du lac de
11 Anamb e , Vous savez qu 1 ap rè s la cor.s t ru ct i.on du barrage,
il Y a eu un lac très poissJnnuux ~ Kounkanè qui fait ac~
Le.ne n t J_'ob~et à/activités é.~n:;:_~l].quesde la part de pë cl-
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non seul2ment s8n~galais, m~l~ 0i3S&uguine8ns, , .gamrnens 0 0 c-

Ils viennent pêcher~ sans contrC~;. Caest en quelque sorte
un pilléi.ge g puisque les madLl..s., des iili:?t::. ne sont pas

cOlltral~~s at les populations 3~~~0alaiseB sont inquiét~,
ùe cet ~nvahiss8mento

1.\iO::u:>i8urle J.'·';'inistl:~, 11u11:;:' vcuur Lons que l v e:~q).i
'cdt:iùn (12 C~ Ide soit corrt rô Lee , .\"~.:iJour vous appuyer da:

cette rech,.;:)1:'::::ü~de protection;: noue c.VO!lS encour açe la
crea t i on Ci' une coopé.r e t.L va .de pêc. .s:aur a 'sénég-âlais qui va
organiser, avec votre appui, lë<,;~che au niveau de C8 lac
et 'proteger notre pat.zLmo i.ne. hd.J ..leutique 0

Uonc Jë voulais vous s'~',...Jü)iliser ii ce pr obLeme
pour que vous puissiez apporter 12 sdUtien quiil faut a
CeS pêcheurso

Pour terminer, Je voudr~isQ fuonuieur le Ministre
c~la vou~ eGt~0sGib1e, de nous aid~r

i:À concevoir un plan d U amê!:,1&lj0~U(""nt 0 ...Lse du sitù du daka
de t·'.i~dinaGounasso Chaque e.nf1ê(~y c.. site draine des cerr-

·ti1in~s d.~:::milli8rs de pelerL~s 0 0r il ni est pas .::uni;-!Tl.;:~g~

Gt il Y 0. do la poussière et L)'-'0. Ci' ,-Œb~es 0 Los :population.
Bout pr.1tuf3 à apporter leur con.rour-s si le pLan à i amerraq«

I:lé;!nt ~s"C r~éilisè 0

.:;iadame le PresiCl.ent,·
r<"='SS1.2UrS Le s ~4 __ n i s t r.,, r.

0t J.',23 eü,:;our0i~ei.iK:ntüpour J_ .:.~~ .00L.; r e su L te. tfJ '';'{U8 vous <.i.

O:.)t":I':;;ÙUS u:.Jp\.ll.S que voua 2'~ ;;3 .'.C J.i~ !:.~t"=! cid C ...} m.i.n i.s t.e r e 0
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i",tonsieur le i"ünistre s j' :i..nterviens dans ce dei:
'.pour' poser deux p.rob Lèmes •. .

Le premier qui vous il ;,:t>.!. pos~ a ~iguinchor e:..
r\:ùê.t.ii eux populations qui uvaieD~.:":;::è ernployees dans Le
deux forats class~es de Bissirt0 et de Baillotte. Celles-ci
aprêa plusiaurs mois de ~rdvail. uloot pas ~t8 pay~es. Et
lors' devo·tre passage il ZiguinclL.~·, ·une S8ance de travail

.~ re~ni, autour de VOUSg les interegs~s, les ~yndicalist0s
.~'~18s elus h)Cé:1UX que nous SOlm.ü" .~';,

uOl1sieur le l\1inist::r0g v oi:» ava ez promis de regl
Le pr-ob Lemc , I~ aemb Le même ({(J.'on Lsu r il fait signer des

et.ats 0 je ne sais pa s si c ' ,-';;Si~ Vl:<.:t mais v jusqu 9 a pz esar.:
ils attend.:.;ntoL'ionsieur le >Jiidst:.:<::: f nous. comptons sur vc

pou r n~(Jl-<::rce pz obLeme. qui du.c., u<.Jpuis des années.

Le deux i.ème problù:~~.:;F i'.<msicur le iviinistre r

concerna le projet canadien r21~t~i ~ la prot~ction d~B
for(h:,s du Sud qui a connu des~)roi.>i~iaes. Je sais qua vou.
aVt;.!;l 8U i,;. intervenir et. je vor.!.c..ir;.tissavoi-r exaccement; cc

qu'il en ~5t aujourdJhui. ~st-c.0;~e· d~projet a les moy_
quOil.faut ? Car llan dernier, ~o~~ avons vu dans un art:
que IG iin~ncament a été doub18 ou ~~iple, alors que 12s
forGts cont.Lnuerrc ~ brûler.

Je crois qu'il y a un 2~oD10me au nivBdu d~ l~
protection des for~ts da larègion de Ziguinchor et de Ko_
Il t:!t,ü t même que s t i.on d v empLoyer dos jeunes confine vuLçar ;
s~teur8. Mais j~squa~ présent n~us ignorons ia suit~ reser
vec Ci C·2pr o j ot , I-Jous voudrions v, :'"ollsicur 10 i.,linistre,
conne ï t.r e Id situation dxacte Il·;}. (>:, :.)rvi)l~m~o
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L'1ONSIEURliBDOU RnALY SEYl!:~'"

Présidente

dadame le l>r·8sidont,
r;;~essi.eursIdS dinistres 9 ..

Mes ch0rs Coll~guG3,

J'interviens uniquement sur les dechets industrielR
dans la r~9iün Nord qui ont d~Jà entrainr2u COllliTtc: vous le
savez, ~~S p~rtGS GD viao humain~5~ Des CRU sp~ciaux se sont
d~jà tenus mais la situation ne sOaméliore pas.

LOon éi dit dans· 10.rapport que vous avez formulé,
aussL bLeri à Daki:1r qu ijil Hâle u votre; voeu dl 2tre assisté par

la communaute internationale oonceruarrc la gestion des
dechets locaux. -Mais je pense quUil y a une responsabilit~
qui-nous Lricomoe , Ciest u a mon av i.s Q de veiller il. ce que

les unites industriellès, sous p0ine de pénalit~s, ne
deversent ~lus leurs déchets dans le fleuve dont les eaux,
suns tr~itement pr~alable, sont·utilisëes par les popula-
tions et le bét~il le long d8 la vallee.

Jijestime~ Monsieur le Ministre, qu!une action
vigoureuse 5 °irüPO::i'2,ddnS C8 domaine •

.., '-~(Jü).&·iE L~. PRESI1J:t:i.~TQ-

--~.._-~-~--=~~,-_._=~_."- J8. VUilS zerae r ci.e mon cher Colldgue 0

id l?êirole ç}st.à notri2 col10gub :t>ascal flA.i.'JGA.
-,' ".- ".

rmNSIEUR PASCiù .• JAANGA.. ~--------~-----~~-=-----J~ vous r8mercie ~adam8 le Pr~sirl ,~~

~e~ chers C6l1~yueé,

Pr erru.e r ement , je m'int·.:::rroge pe r sonne Lï.emen t; sur
IV<:::':t:f:icéicit4;:: di;.! ce r t.a.i.ne s me au r e s qui 011-t et;:; p r i.s e s d\:;!'p1'~~'
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plusieurs annèes concernant lesieux de brousse.
Depuis que j~~ suis là. chaque année c t cs c le même Le i.trnot.Lv

feu de, brousse 8t on constate qU0 le mal s i ecerid ,

A-t-on cherchb vraiment a savoir pourquoi il y a
chez les populations une sorte de désint~rGt d liegard de
la for&t, parce que le feu'a~ie quand m&me allumè par
que Lqu 6 un ? l!:st:.=ceque ce n 'est pas parce qw'"elles pensent
qu D on Les 21 eloignées de ce pzrc r'LmoLne+La ?

DÇabor~ lVexploitation asi faite par dDautres
et t::!nsUite1.1 y a trop de trucasseries administratives 0t
d~ taxes ffi8 semble-t~il. Je panse aux Casarnan~ais qui ap-
portènt des fruits vers Dakar. Cœfioian de ioi~ leur faut-il
sObrrGter po~r payer ou pour ~tre contrôl~s ? ~ourquoi n8
pas trouver un systéme beaucoup plus diligent-qui permet
aux fruits du Sud diarriver beaucoup plus facilement â
destination sans trop de risques de pertes '1- -.-

P~ut être taut=ilquUenserrtbl~pdans les CkD et
dans les villages, nous ?osions la probl~me. Il faudra
eg[üement faire ~n sorte que le v i.Llaqe qui aura le plus
protegè sa zone. reçoive des vivres toœne on le fait pour
le reboisemunt avec le PAN. En effet den villages sont paB=
ses pax moi pour d2mander il participer b. l "ouvert uro d8S
pare+f eux parce qu g il Y a Le e vivres du PAM. Ce qui veut
di.requ g Ils trouvent un intérêt.

Deuxièmement, &onsieurle A1nistrûg je voudrais
parler de lienvironncment c .

~ A CG sujetopouvez~vous nous aire concretement
1\:;8 me aures qui sont actu.....•.Ll.emerrcprises pour lutt:.ercontre
les d~chetG qu~ produisent les IC~ ? Il ne faut pas atten-
dre. que les Juisses nous rdpondent, les les, cVest sar
produisent des d2cn~ts toxiques.

Concernant la baie de H~nno depuis des ann~es
on en parle. ~uelle5 s~nt 188 mGSUr2S qUl Gont concr0temunt
priS0S pour lutt~r contr2 lil pollution de cellcl-ci din~i
qUG cell.ed~" :Xutisque par La ciE18ntèrL;? Pourquo i, ns pe s
~J~iger a ce~t~ unit~ industrielle un systeme JV~purdtio~
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pour qU02. l{tl~'i.sgu:.;: G'l:,I:':t' '~Ggi~n d~ lJaKl'ir so i.errt un peu plus
.prot.;;;géeG d,:: le. r umée qu ~olle d(::lja9.':7,~IJ,;y il que Lquen mois

vous ave:<.::visit~ 12 depotoÙ;- 'dGY~lil;~:b~1lSSqui con s tLcue ,
,- -- ..~--- ..- - .-" -' -

p.:..r~ît~ilgun dùngür -r~~lv pùisquG là_nùpp,e G~rait polluee

à ce ni.veau, PourquoLene pas fabri~~~r",U!l~"usin0v ne
, :: " • '.' -', . ::'j '\ ~ ,-

je ne sais pas si c~la est poS'sible financièrem\Jnt outech~'
',. '," " ".; ", /.

nLquemen t , gui transi0rmeraitlës 9y<?heJc~ en 81ll:::rgieeLec-
t.r Lquc pour les villes de Dakar ~;ifhi~~ 0 Ki;iqlo.èK.0 0

Je cr-ois:qU'.;lce ser~i,~ l,lüe-rs61?uiiS'n -Et ~os pro-

b Leme s , j;.F.·:;'.i ~,.:

: • J .( (" "j .~'-1 .. ', .~! J ': :~.:"1~

Pour, termine!:' -j 1 attire votre' dt:téntion_su~,lil
menace r8s:l1e, qui. -Pè~(j"sür_ l iî,h~ dcC<1rabùri~o - "',', t-,

..~.{ . "

...j, •....
Je vdus rGm~rcie. t ' .

. \

,.J. .. f·,

!r: ..

'. '

.';"
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La parole est à notre. collègue le Président El Hadji Ousmane Al~"""-A
NGOH.

Monsieur El Hadji Ousmane Alioune NGOM

Je vous remercie Madame le Président.
Madame le Président~
Hessieurs les l1inistres,
Nes chers Collèguesp

Je voudrais. évoquer ici deux prob lemes
et les déchets toxiques.

la politique de reboiseœ~n!:

- S' agissant du,premier problème, je crois que beaucoup d' Inr ervenerrt s
ici ont fait ressortir l'échec de la politique de reboisement menée dans no tra
pays depuis plusieurs années. Et même Le :rapport le fait ressortir puisqu' 0:1 ~7

reconnaît que les populations ne sont plus enthousiastes pour les campagnes ;
reboisement. Cela veut dire simplement que ces campagnes n'ont aucun sens.
C'est des campagnes folkloriques qui durent une deux journées où il y a <]11""

camarades qui plantent quelques arbres qui meurent quelques jours après. Cec..
n'a aucun sens.

Je pense que le désert est en train d'avancer de façon inexorable e~
détruire notre pays. Donc nous devons immédiatement prendre les mesures qui
s'imposent. Il y a des pays qui ont reboisé tout leur territoire en quP1~
Il y a un pays qui, pendant les vacances scolaires, a mobilisé 300.000 jeL'::':?~
qui ont pu reboiser toutes les zones qui en avaient besoin. Peut-être qu'il .-:
être capable de mobiliser également les jeunes au Sénégal pour le faire et,
être, c'est ceci qui explique cela. Mais en tout cas il est nécessaire de r:
immédiateluent cette politique de reboisement qui manifestement ne convie~t r:

Le deuxième problème a trait aux déchets toxiques. On a beaucoup p.~,::~

de ce problème et de ce qui s'est passé à Bâle. Mais je dois dire que c'est ['
vent la duplicité qui caractérise la position des pays africains sur ce pr~-"
des déchets toxiques. Chaque pays vote de belles résolutions contre ceu"~-ci,
dès qu'on tourne le dcs , on estprêt, parce qu'on est affamé ou parce qu'c.::r.
des difficultés économiques graves 9 à accepter n'importe quel contrat pour ~.-.-
vo~r avoir des devises.

Et notre pays a échappé de justesse à cela à cause de la pr éc i r-:' <- ,-'

aut-orité~de cert ai.nes7admi.ni stratives au plus haut niveau pour donner des reconmand.at '.>:

à des gens, lesquelles allaient effacer de la carte du Sénégal une de nos pl~2

./.
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belles COp.nnl1;,~~'qùi'ncuS:ést chère. Et ce pr obLème , je crois ~ doit être é tudi é

, . C" ; •..•.

avec l?e.auco\lP;ptüs clé séde:,-tx, }., il. ne 's~ffit pas., de voter des résolutionG.

D'ai 11eur s beaucoup' 'Yde-pays q+1:'~e~ins vot.ent des ré.so 1ut ions ~des conyens:~ons
- ..: ',-- . '-

ou des chartes "lés' ensagent.à r espec ter les droits de l "Homme,mais ils ne les
• 1 • ~

r espec tent jamais. A supposer même que le Sénégal ait signé une convention è.i2"~,':
qu' il va ~~fui'er les déchets 't~xiqu~'s,; 'qu'est-ce qui nous dit, que c Landes t i.ncracr.c

..•. . ;,. ' ,

ils ne vont p~s ven i r .dans ,notre pays ?
.' ... -,.;"

Donc la v igi.Lance .S,I impose auj ou rd "hù i. plus que jamais pour empêcher

1,' énfoui.s semerrt cia:ns'notre P2YS de déchets toxiques qui r i squent de mèttre en
. ~I .':

péril la vie de 'nos pbpu Lat i.onss C,' est po~rqu6 L, moi. je ne crois pas du tout.
'j ..

aux ré sç lut Lons de Bâi'eciu .d' 2.il1eur~· con~erÎ1ant les déchets toxiques et, pe110e
,!

que c·'est t~ute la population sénég a la ise qui doit se m01J~~iser pour éviter

que, riotre pays soit un' dépct.o ir pou r le reste' du.nnonde ,
, ,

Je, vous remer ci.c ,
.' !.:

Madame le Pré'si!d'2!']":'
" '

ole .vous remer ci.e mon cher Collègue.

La, parole est Enotte collègue le Président Samba Laobé FALL.
: r :

l1onsie~r SambârLaob é EALL

~----------~-~~~~--------
JèvoUs remercie r;fa'dam~le Président •

'. '.
Madame le Présid2nt~

Messieurs les Ministres,'

Mes cher3 Collègues.

Monsieur le Xinistre. Je voudrais vous encour'agèr , vous et vos collél.t~0-

rateurs, et vous faire quelr,:ues 0u~gestions. Après la clôture du sommet de la

Francophonie qui s'est: tenu'àDakar, la pr;;sse a eu à dire que l'éducation et
1'environnq!p.ent ont; été les deux .sec teur s mis en relief au cours 'dé cette

rencontre.

Hons i.eur le l!i:-',istre, quelles informations pouvez-vous nous donnc r SI,':':'

cette affirmation. ~'nce qui concerne au moins 1'environnement.

Conce~~nGt le reb~!s~~entdont on a beaucoup parl~. je ne dirai rcs
que la politiqu8 du gO'lVCrn2':'lent en la matière a été tin échec. Hais je pe:-1se

qu'il faut que des p:':[ortf> p l.us irr:rortants soient faits dans ce domaine.

La popu lat ion , à mon avis, devra être davantage impliquée. L'an d<;;:;::.'.-'::,

-Ôs, c'est Monsieur ~.e '~i.nis~rc F.:l:::-b.'l LO qui est venu dans la région de D'iourbal

pour 1 io~vertu:':8 (;.~ l "i [''';;-,E'__~12 (1'0 1.1arbre.' Je 'pense que chaque région dC-FJi ~

r ecevo i r un H::--i.C,,':ï~C <'.", ï.:i--122cl c'.7un village. C'est mon coI Lègo e Socé NIANG et

moi-même qu i, V;ll',:: ~·.v:'(;::-,':ucccu i l l i. 'dans le àépartement de Diourbel. Je pc,',;:;,:;

~/ .
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que "la ;pref!lH~e.;,jqu:t:'néedè la' semaine de l' arbre devr ait être organisée dans
••••••• '. • -.' •. ' ',{ j. • • ~ :', : • --' •••..•

chaque, village, parce que' les aut~ès villages de la région ne se se~tent! pas

rous , ce ,jJ~1Jr,:l~',.>~~rip~r~~·~.Eneff~t, d'~n département àl 'all,tre.',;'~~v,o~s dit

par' exempIe, :.,Fe~.te .année ctest tel village du département de Diourbel 'q~i est

c~iicèiné'. Le.,rebP'i'~~~eri~:'do~cesttrèsimp-ortant.' Ce n'est pas p-ar hasard que

sigle P.A.D. (Pays ag~e~~és p~r le désert)' :iriventé par le 'Préside~~' Abd~u DIOUF,
.', '. ,.- .

est en train de faire le tour des pays affic~ins~Je crois qu'ona,très souvect

sou:ffert;:~u ,~~~'~galdes étap~s 'intermédiaires. On parle beaucoup du reboiserr:ent
.:. :: -." ~ r ~ ; ;..... . 1 - ., 1 _. '" ". ,,: .,

à 17Ass,emb,1!~t?;,nat ional.e, au ru.veau des, CRDet des CDD9 maas LL se f ai t au niveau

desviqages.' Et cOII.unelia dit également, mon collègue Pascal MANGA~ il Y al' aide

ilJ.terna~,iona~e t7n'matière de.:;rèb6isement.· Mais au lieu de d~nner 'd~s vivres

pour accompngner l' acÙoû;je~pense qu'on aurait. intérêt à en fai:~e'des récor:l--

penses à l'issue de i'attibn,parce que beaucoup de gens reçoivèn~ des vivres

pour se croiser les bras ensuite. Or si, au niveau de chaque village, on disait

que ceux qui ont reboisé telle surface, recevront tant de rvi.vre s, ce serait

beaucoup plus efficace. Je suggère donc, compte tenu de l'importance,d,!: reboi-

sement, que chaque village soit impliqué.

P~r"ailletH~s, l'o.r.sqll,'on dit aux villageois de ne plus couper les arbres,
" ~~ ~ . ~

il faut trouver une solution de remplacement. Sinon ils vous écouteront reli-

gieusement pour faire ensuite le contraire de ce que vous recomma,ndez. Car il
..'. -",

leur faut faire la cuisinee Mettez le gaz davantage ala portée ,des gens, faites

en sorte que dans les communautés rurales; on puisse en disposer et éduquez les

femmes pour que cette opération réussisse.

Je vous remerc~e.

Madamele Président

.Je-vous r'etne rc ie Monsieur le Président.

La liste des or at.eurs est épuisée .

Monsieur le Hinistre vous avez la parole pour répondre~aux q\iestions

qui ont été posées.

Monsieur le Ministre dülégué chargé de la Protection de la Nature

.~---_.._-----------~~.--------------------------------------------_:-..-

Je vous remercie Madamele Président.

Hadame le Président,

,Messieurs les Ministres,

i'fesdames, lfessieurs les Députés,

Je voudra i s d'abord, au non de mes col Labo r at eur s , vo,us remercier

sincèrement pour les questiqns pertinentes que vous avez bien voulu nous rn~0-
et dont nous nous inspir~rons dans notre action future.

./ .
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"Jé remer.c:i.~:~1!H~lementceux d'entre vous qui ont bien voulu m'adresser

leur s 'f'~"Ù:'d,tations ~~, ie~~si1ei'tc'6Yit~gel@.nts,ainsi que tout le monde pour la
'~I/'r_s: s , • .j~.. :'.y.-;

part icipat.io!J. r à. ce débat. :~i:;.~I:):,:,:~ "'." '-. . .'. '" -l'';.T.~..-~,
"·.'.i [: . ''1"[ ~?i C~r.!'.·,:: ··.!I;~·j>., .,

(.0 _, l' ' - - e-: \~ : ::": .L~:-'}.':", ':':':"'".. , f. \ r-e 1,; -, .:;

Mons'ièurle,4~pu~é Motnar:;'LO:a pa,~l-,édes déchets' tàxlques":tlt: dlf,,!ebo~Dc-
",." -:.:··:,;;t- . .:.: ,_. ", "-,,_ ~ _~:..~"si' •. _ ~ -t,. ~f--~!: '.' c

ment. J'ai constaté que ces deux'.Jqti~st:i.O;\1s.so~Srèvê'ülu:fs"pl usi.eur s..fois. Aussi "
:~ ,.•> ~~}.\:-c;-. '.. :.' ," e·)'~l':.r .j

'"'T'r.: '::.. .",je vois fai.r~ une réponse globale.
'" ~.':....[. : ::~3.,;.... : -4" ,

COhCerna1J;;,l~~,'dé~heesc tàxi-q\l~~$., ~M<?nsieurle' dépu té
•..•.•• ", :;...Jr.;.; .f ·;i'l.~t.- .

tion de -Bâle âVa6.~;i~:~A.;~~~,~,~~,~:jp~rlè,S;;~fJi~t,~~~.~,.\;c~~~J::~e..s-.. suj et ,
expiic<:fti6ns sOfit;neçessipxes •.... r r-, '",. ';:0

\~ '~'o~veiit~:n .; ~a~e ~~i~tivé' a:.l!louve~ent ~r~risîr6nt~è~~'r':~'es 'd'é~h'èts<'<
:":.1. •... ,.;....... ~.. ;~~-.. :::J.-: ~ "', ' .• '<.'!J.:<~-;_':) _;_:/"". ,..: (".'. : ~ .:.. "

'dan,S;~:7~ux,a ,'ét'é' préconi~~e? ;pa~ le pr'égt'.:anllue.Ae,~,Na~,ioris''Unies' PouF},rE,nv,~,ron;:';"

nement, ~"si: iconférencgde; B1,ldape~.: j Le Dir?ç:teu,t<..E1:l,{écutif de, ce: P'5RgJ, ?~~s·"cf 'JiBé;
~... .'} .~:"~Y'_.. ~ •• ',1,,'_: ':: "" '.' ~.~ •••.• _: ..,._ . :: .••••..:..J ';'JI::.:' .,'

changé de réun'ir ('des' rexper ta jurid1qu'è'S:::gt:teçhniques 9 eh"'vuè:de:,J'é)aboré:.tiën .:
.,. -, ".',:.'~ f' ,::;: t . ," .-.,:.::~~ ~'.;/ ., i, _ . ,'- -',.=, ..,,:r,·-;'r<.r"'1 ,_ ," -.'.:. ~~::'<;::;"ri,' ':

d'une convent îbn mondiq~~_,.aadopter. Üf:lpremièr~ ,ré unioi{'dé e-e, gr:.oup~; a eu lieu
':.'~.:'f:~: ~'-Ô, ". t: ~! .,.,:':. ,) ,,' '_'" - - -_:_'-~),": ~,,"';'~ ". ,,-J~.f'I:;' :,' r r rv- .-

à Genève E:!,n~l9!88".·Le!:1,~;I?-ég;al.quiy ilpàr.ticip.A ai .e,u,Ivhonheur~,d~~~,f,)! dés igné ,' en
.•.•::·'ifJ"', . - ... :-.' :.' , .. - '~..'./-- :' ...• _o. ,1.::.~.;; 'v- e •.

raison de ~a 'pblîtiq,ugd,' env i r onnemeut' r-eéo~nuepar tout"fe' monde icomrae une'"'' 'ij
, '... . .f; ": '. _. -.' .. ; _: .; ;'. "'i:' .C".J " .no i...

politique de pionnier, commePrésfd'éht" du groupe des '77ipotii:"'aotJ.4uire .ces' riég6:-
.' ,

','f'. "r: ;: ..'. '. -,;[,- .J:/l.."I .....•.'
.. ~I -" r, _.:~i ;: "~'

. .i. :-;.f. "
• ,~-' ": L·J.

1) "1 ••

a dit que ,Ja ~o~t~h-!
• c ~ :

je:, pense que "'J.ds ',J.

ciations.
....

Celles-ci se sont déroulées à Genève, à Caracas'è)t'àDa~qr)es 26 et

27 janvier 1989. C'est par la suite que nous nous sommes retrouvés à Bâle r~ur

la finalisation du docum~nt et son adoption.

Entre temps, en raison d'agressions dont certains pays africains ont été
l'objet de la part de courtiers internationaux sans crupules, l'Organis~tion 22
l'Unité Africaine a tenu deux réunions.

Au cours de la première qui s'est tenue en mai 19889 elle a dcr.oncé

ces agissements et et a déclaré qu'elle considérait le déversement des déch2~S

toxiques ou dangereux en Afrique commeun crime contre l'Afrique et ses r8~ul2-

tions. Et elle a demandé aux pays africains de se mobiliser pour participer 2i l'~,

négociation et à l'élaboration d'une convention mondiale pour p ro t é.ge r 1'AfL;,(~:":n..

Pendant la deux i èrae qui s'est tenue en février 1989, il a été d-::::"'J.:::t5

aux pays africains de porter des amendements, parce qu'entre temps, nous 2-'."::lns

su que, sur certains points essentiels, les pays industrialisés ne voulaient pas

faire de conceSS1ons.

Le premier point concernait le consentement préalable, c'est-;\-èire le

dr oi t qu'a l'importateur conscient ou inconscient de déchets') de pouvoir (:')::::-.e:::.-

Son avis avant que son pays soit un d~potoir. C'est le principe du consc~~~~ent

pr~alable dont la r~union s'est tenue à Dakar en septembre 198U. Cette cr~c~~-:~~
a été faite.
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..!j;' :~:,"..;~'j

...') j . .'
• '..[;..,.:. • Ô. ~ ".

Le deuxième point avait 't~ait '.:tUiclr:qj,t s:~uver'aih. de t.' Afrique de dire

L ,i~~ô~)dHoIl_,de déchets ~ Ce droit a été ~ëgonfiuf'en janvi~~rf989~à Dakar •
• .';-~c;} ,... .J :--:.~} ~: .•f : '. ~~,:.r . ':'':'4'.'' i. .

Et lo~~-q~~j~OtHVI}8.tl}~_.so~e~itetrpu':'fs~ à Bâle, .s'ur' 50 pays af~!i~-'iJ.ns·;:,
.; .i ':;'.' :'\ ". ....• .~ !.~. r, • . ' . '.", '1 _ .

ai errt présents, nous avons p·iOposé·,4 . amendements; 'au~.!document, et il s"t·~t .:
•. ..' .'. .' -.... J.:.,..j.. .):. '. : . .

~cc~.~t~s::'··;",,;::, ~'. . '! ""

A la' isuït~de -ce~fl:'':'~~~!~('J~VOhS"-,p()p~'~déré,.en ila1iste,~,que' 'no'us ·c.e.!"
. "T',;':.:' .. ":"~~J.~ •.... : ··:·.·.{I.~,. ;.r··.~i "4

'o.n~. pas nous opposer aux mouvenien't~.)çransfrontieres. ,des..déchets. Mals"que

s 'l'O~voris.ités:réglementer et faire en s~;~e~q\le notrE;!~,co~ti~~ri'e:ne soit p:s

~essé;'~"~e';cqu~ no,y.;.·jlv:;~~::.'gBt€nu.iiJn{:~s~n ra'i~on: du".f.ai,t .,que l"O'trA a' émi,s, un

is .; ce prob kème ç, -l~~'piYs'âfr.i~,a,i~·~': ~r~sents .à Bâle se ~'~nt'é'diitentés
h: • •. :., '.' , . >.,: .. r • ;i:;.: ':-

adopter ÎacdilV?ntion. Pat" conséquent , 'cdffe~ci nla pa-~ététejeté. Nous
. '-i..:':.'-; :. "'~'J! :. ;'J'" . ...: •. J: :~'" . -... ;; .. {.; ,"'.'

1 avons adoptée; .en;p.ttendart'2-:'d~snQ1,.lsretr:tlüve-r 'soit,à Bamako -en juillet proche '.':
. . 'r. _.' _, " j, ...• - !.: ..!" :""::--!.' 1 • ." ~ ". :' .~' ~ •.:.L '. l' .'~If, ..

.our nous concerter sur unè+po's.Lt Lon commune afrj,~~:i,n€, s oit. én marge de la

3?&..~~oIl~~drtnalé de + '.QUA :~à:Addis-:;AQéb~\"~ri' grCis'.l..a:.(~p~~~~tion-'inolllçli~~'e;'s:~'rle
<..". : ... :_ ' ", •..• ,:J: ..•. s , ... ~. : 4"( ~. L, . , ..... ".'. .~;. l' ';,'. ',

mouvement t r'ans f ront Lère de' déche t s, dange reuxca e:t;.é-. adoptée p'arv-Les pays

africains. Hais la ~~~nat~iè a,été'~~~~~·dd\ié;:ljt.isqu,~à'dé~;iti~n'de\l ',PÙA:1.
,. . »<: .r ;1: .. ' ,~.\.~~ '.~. ' .• !.:.h} .

Voilà s~~ {ce point précis ce qu' ii\~~' èsù',~", "1'
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Poirr 'tiè';c1Ui "estJ du rèfuisément iâës':iélicÙ:?,t26riS" ôfif~été adressées 'COI1T.è

des bilans"~de dàiêiiSii 6iît ':"étifdfessés~' A;pf0p6~ d& ~'Tbi?fëU1s ?'je' \rou&ais: dfre':, ','"
si.111plerœnt':cjti,tUn'hl1a:n, ~'ça';s&:';C6nstàtêé'sttt"l'è' t8Er1rln::èE1sur dés chiTf~~.' ',Et jel'sÛfs' +,

en rœsure de ;'d6riri.er des ':rvéh±buié~ à 'Urie'cornnuSs:i!ônj~dé' ï'ASs€mblée'riàt:ionale ,p6Ur,' f~üre
18 tour de:h6s<oois;iâ~'PvlJ:lage'et''èons't:àtèr ciue,"üé;:'I9'6S à- f988'i' noUS'~'sbmrrë~!'::~ass&Sl,
de 10500 à 25'~écê::heêtck&s;~à8c~eb61sés." ,', ;~',' c, ".J'i' -j::;-" 'l,e:o',

.'.."~ l
.'..;.... "

"i

"r;es:paYsitmi§"'i'2jéie9rèttè,dZ!~e 'p0uVoir'J:es éitùrtous/ cOtiiinè:,l V)\-d:IêITaghe

Fédérâlé71e:,c:mada,J :rès~at~:;"'tJnis 'd"!iWé,iqUe" eérj ven pèsse:j'rieoorinent,pàs' 1euf f~ ',-

argent ni i.rrporte COITll1\3l1t0 CO est; après une évaluation objë6ti ve-què- '1"on 'décide ~de': "',,'
financer' OU'de{rèifi~der;.;' .: L_ 1 ~,';'",!, ' iT,',:',' ',', ", , ' ~'/! ';,

":'::3em 'eh x\falsVotis'ldonnèr un' eXen~..?lej~'S1:it,lês',dunes de kayëir 'à Saii1t;C.la.lis-,,'-

sont plai1tésr.desfii~osTqŒr:;;l)arcé"CJU'étânt dèsbrise~HtsÇ ont' fiebni.§ aux'~s:t1e

J..Dunpouf,tdè faire de('li:.{'cultlfrè ~àîchèrè.' tL"'iT:t/! r," . ~ . ";, ',)':)

. ';-Ces';âërMèf€sj~',r.(li§eJlt pas 'que 'le rebOi~~At a été Un::échec';pmsquJéJ:les ' "
récoltenEdes 'tohnè~' é:: œs--'-f6ni1€s -d"oighOà'dont là v-enté,rleur 'permef d'aIler;:~~;laT, IiL

f.iecqueo cca'è"2St des ~artg(~" ',!.'~ • . <: --,--'_Y":'

i~:.·· , ::~. ", ~;.' .

J~' l,OOg;?:'i ~'1~'ï~' ?-ppE;l}Htq.!lS les. p~t:i.~, et à, tous ..1er' je~0s",; de; c~;~Y9,L
1D ",l.-..-.' - ] c ~ ' al S'·Ide' t ' abl d 'parce que, .,pn'J::'~~~e yqU1.'r,!'T~ ""~neg,,,'~,.;1 y a . "'s,g<2l1S"SIl;q.,sqI),ça9... es .e , 'j()

rrobiliser 300 0000 jeunes ~~{ l~ [~99~,SEment" je suis:JP.fflt à_les:: ,~ac1r§r c1È!sla .i,',;:liJ!. :'1

semaine,P~9§h$~è[;~&x~<:;'~9-C l~ ",~négal deviendr9,t,vgri:p:oo\l9' ~i).;lélJ~~iç~~9ns

nous tous: •. 1_ •• -/-..- r~1 ::~:\ .•:_(~:.r!·.~·L.-~·:3f:':~_:·.:..:f,~."'t.~·:. : J: .. . ..• _...( •.•.... ': ..,(' -J:~:.·.>·:i ~.:;rlclG_t~.>"_.:~·-.;-...

')'1011ministère' G5t~"tiri/ ministère c1e;tr~tarfuët/o ;Et pour ceux quitVE!ulerit-"

je suist,rêt' à o~~i~iÛ!gieraestrdssibns, dès' derrlair'l'pour'vérifier ce qui a été f.:d.:.tcsllr ','

10 terraïn.· ':'. ~.. .'.;' : "',l
, '. ~... .l.

Je' vous ai donné ;tOl.l'Cci l v beure des chiffrcssÜl:" les superficieE> rclpisées.·j·

ent.re r965' et" 1988 ~ et(!à' va -b!'oi~Sant.Toutefois':îl i1i.Çs 0 agit pas dé re~XÜSSJ:'r il,'",.

faut. entretenir, il f.av.'csurveiller 0

'".' .

• ,.'. .J. ~.; "

. ~oo/Q."o
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. '···C •.. : ;:&.e,liÙ.pistè~~:~4e'icipfoteèt'ion'dè <la~Nature r ~'l. appoint à la J:XJlitique du
·jnaire de .:~~ '~'. r@~~è'~edlernbelifssèmènt'· de>la', CaPit~.~ '~"~f?rt~.sa contrib1~ion

';~n,; PlLant.~~..àes.·;r?~~~i~: ~#',,\~~~~Chè 'ouesh:~Vous aur~~~~~~,.'~~·~,~ers
< ~> .c-Ont;~é-té~.~~és :parl.ll1.E;()uh-:lSsenmt'eh êitnent: X':e.~lfrt-, G? .'f~l. de ~ei.a:·l~iotégé par

des cirintins. :Tout:.ça\J~iir ~r6t'éger cél"p1?ans. NEU~,s~ c~t:~'profeet'16rtjce qui est
... ' .. '.'. "-" ; .... ,.- .- .:. '.... .,'

plë:1Tcéle matin est détruit le lendemain'~-::'eeeSt,FOurc~+a~5w.~..l.e f~suï~at est+Ient., l\1ais,

il es''c patent, pal.pable .. Et j ° invite le président ousmane Ngom'i m~a~rornpagœr dès
........ ··.:-.L(.:.j: ..\~.-.. i -';'Af',..:,-, i.d .'

demain à Tamb3.counda.où je vais;èl~'1S) leëâdte~de, l.çl,luttecpnt,re les feux de brousse.
:,.'! r' : r ;'''~Ky,(ApRlauqi§sem.entsdes députés du Parti sociéÙis~9)o' ','<''i.:;'

,;1.,,,, ,;~~c,ae,,~s~4 ;~fd ~à1"K~olâ8k pouride?,.problèlres,. d ~assainissement. o~matin
. .".~. .,.1, .. ,' _,:.:;, (" "~'. '. ..... ....' ... '", .'. ':'.: ':';(,,': ("- " ' •• -;

"j :J~,êii)été ,àJ?+, SENELEC,parce~qUE~,L~"'le:; cadté'd$';,la journée. Il-Çndiale de l ienvironnement
. ': ~ :.,>~...:.\':;:-1t~r f;-:-., r("· ~ r, _" "--- . .: .:.,~~'- ..•. : ,"J ~~:-.!-::~:;.::- -

nous aVOi"1Sciblé trois. zones'au'Senégal.-c' /:1· ;:.,: .'.' .
: : -.re\ ,~11: ; [1 -' "::."'

, v J-Jo~. avons nr.i,e Dakar' à cause des pollutions. industrielles; Kaol.ack à cause
~. ~~ .J'; ~·:-.r ",:,.. f .•.. --"<,': .:.. :.~."'_~""'~') :r •..·~ ',,' _ _ .

'.' ',f OO's':~J-~rfcï.' ~sgù~i~sanent ëtTanmacoUrlda"à cause des p+:<Jl;>ièm~' dè 'fè'ux de brousse.
~" ~ , ~., J -y, ...., _ ,.' --' .., . . '.. 'i .:.',

Monsieur le PrJsident; jé~·"ôi:araîsldir8i,~q~1.l.~(gui.pen-?~t qu'il faut Lnt.er-:..
u:>dir~ :~lllFR:,cowe~,de boi.s Il que le gbûVêrn~nt est: ~ la' ~isp<)qitip~'d{{';kuplé': sénéçaf.ai.s ,-

... ~I_. '~ • .J ~ .: ::ff ....:J"J~).~:::Jc'(.' :. d .•. : .•. _•.• I•. :~~·~fJI; rrr,-~.-'_."".' _ .~.' --
·"$i=üèS.:;-J,9,,g~lëtt.el.,ITsqtl(;voiJs'êtes exprtrrehthcet.te yolon,t~,p,_.9npourréÏit enVisager C<2ttê

'-'. .~-.J:".'..J.. ::.::;::~" --~7' '-.;- -+("l:-'!' .~..... . ~ - '~~. -. :'.J.: .'(,' .-:..::;:~,,_.)

solution 0 Je sais que dans uil'pays'J1V'oi?sin<'OU':adéçi,dé, ufl,l;9au mat.Ln, qu'il n'y aurait.
, . .' '. <: .:.:(...;:.' j:t:':)·..j, F ......: "', ' ..•....

plus de charbon de bois et la décision a été respeç;t;.?~.rk'1j,~.;LeS~négalest: un pays sen-~
'''-' •. :,:, -:;,/"~'... ' '. .... . J' .•. :: } f? .. ,: i !"~- .'

, "sDjlü"'et')'aém::icrakique 9~ ;lrqqY2~ns réagissent devant chaque situation. Et je ne suis pas
\ ~3'._r_·· - -'.~ .. _~~.~ t..:.:.::-,I[ .. 'rf,~·,,,6- -: .':;;::'~~.!.~U1ëêfut qui., der~t~Bt.auj9tp;~r ~i~),,~irit~~ictiOriabsOlue 4~.l v exploitation de

chc'-1bOli=t1d fuls neyie~on:t. pb§. nous diiequ u'il·i·ùa nériw:tie Ck::.- c;hm:J.ûnr le jour où il'
"\t··i.' .--,.:y" _--..-. .~ . '-". c. -.)C' 1. -1_r!:::.frf;::~l(}i~Yl '-_~;t . ~..~. 1. _ --. .• .)...•. ' .'

. en' rll:.-mquêrà'lt",jNOl<:lSP.,:;:~{~\r9~r,~t)~7?;laif~'.~~s ctibSesprogressi~~e!?:t~.i'
C'est ainsi que nous avons d.ectd~~r:::p6&·:Ui'i:fiter.,ia-,.JPl(~§9iqn.sur notre forêt ,

. -':...

nous déboisons,,PC't.p;"~.00. 000 hectares par an f et c 1est extrêrneinent.i.9f',aVEi!,,91irrp:Jrter du"
, - " _ • _'_. (. ,.-.,ro, .' •.~ '. ~ '.k'

< charbon 0 Act.œli~~t ";{c';ui :)~;Itrd)risonftoriS;-:120~;OOO.j:pnnespm; an g dont 90. 000 rien qu Q à
.:» , '.::;'.:.-::"i.:', :::'~)r ~'::'."~.tr,'" ... _".. ". r ~.:.C;(·~'·.:. -

Da}.;:aro N:oüS";9:voiilifaitdèsJrq:hssiOrl$rAUjCongo, au Gabon, en -C&e-d ° Ivoire. Nous en avons

. r ~p.vqjées en Guinée- Bi.saau, au l'iIali POt~,étuili_~~ ~~~2~t notisPoL'Vons importer du char+

tx;1 cdGi toi~o}:'Et la ·prélUièrc,a.n.1léG;f<:n~~~içm~!:(~ :bnl~~X)rÙ5:23o'~obo toimes et 60,000 la

deLDdèm0 année, parce :'JU U il y .:1 plusieurs choses à' protéger 0 Nous avons dl abord la
forêt à protégér, ~.':.Q:~~E;§t.T;1O'Q'epremière nu.ss.ion, Nous aVŒlS les éx[>loitatants forestlers

• ._-- L •• ':: :5:.: :~. .i: ,):~.:_? f.

.r."quij8~;n"t.,Çl.es.iséné~alé:üs qui vi.vent; de cetfè activité depuis des années voi.re des (~ién6,"

- r&il;iOnScDoB~il'~~ :siaq!~,tL:~J~'tic? i'ki.tr':ârracher le, pain de la bouche dl un cou;'). t'!ous
'- .'.: •••.., r •• ',.' .' .'~ .!7. .- .; , . .~

, . .....•• ' ....~ :. 'j: '.::'. ,. l ' ...'

avons aussi la m2nagèn~ à protêSf<:!r,' plli:bB que le kilo d::-:! charbon actuellement est vzndu
,- .

.. J ~à;:~O_Z-pançs. ~i;:. .i.L n ~~st pas C{ll;;::stionseue nous inport.ions du charbon ici f.l 80 francs."
·!:.rJoJI,B'~ine;;les:::;~~~'tit~'-~~'~~'vont sor+zr. sur la chsrté de Ta vi~'df-'::' Dakar, sur la

'. ". ". '. .

:?JUtiçlU8 de ruine pr~ti0i.é~· r::ç...rÏe;go11v2rner.i8ntAlXiouDlq:JF, etc, c "est; pourquoi l)OU$

rL

(Applaudissement:: c',jS 6.è::putésdu Parti socialiste: 0
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En ce qui concerne le député Kabiné.~ D~YŒr~V. n0\.lS~,~g70~ ~on point
de "Vué;§ttr îk frkviâl'ij:({~~du3ëitiok'à'mén~i-J::'~i'j~O~~oi~~iii';" vy' a,J~~~~iiîe~~~.;~d,w~".

" ':'.~:."';'-)::; ':!,I.."- ... '"

if t, caceuzs que les représentants o.u peuple sénéçal.ai.s 0 A l Q ~as~on.c1e" J.eup;."r~~qz:1Sou

,.~tde lelli~ ,m~~~2::'·~~..;~~~~'~7·~~f'~~~~~~~r'~~~~~_te/~~i~t~+.'~~f~~2t~'·'~~~,,\,t~~t...~.o.

~~.~contre les·
L

ferut âé·~~~~~S~·.l ~~de _~r6~~~~~~T:~.r ~:;'fec
d.

V
~I ~~rZ ::~:i:~~~~+:2C)J"L".,,-:

POliir~tè qtû:"est dé' la âcliiiüfation'du -parc de Niokolokobag nous sennes ent.Iè- .
- " '.~i i.;~':.of ~.... r.;;.·.~::o.!. ()\i~J) .:..1":,: •..1[18r:·v;..~;.·· ;.'~>'~:..'~.\/.~

rernent d "accord avec nons.Leur le député 0 Nous nous sœrmez rendus à nialacoto avec
'"rv·;i·-f ...·,:.:: ,_.'.,.,.~~4.,;" .: : <:,:~~r.·.\·····:;t:: iv: ':.::.b:;::·~ .::..i3i~ .:!·.r}:~):" ~;~,,'J' -: : J :.....~:..~.> ·:~~.\.C~·):-:~·~.I

lui où n6ill3·avbpj'~gdùtlé-rëncort'trë' avec les populations pour leur pa..."ticipa1~?~>~1~ ')".. ,r«
gesJcion du parc 0 Les onze doléances gu 1ils ont exprimées 4 cette occasion...ont;ét:~
, • '. F. ·'rr f", ";'rj~""~'~;' -[,1er,.) :":ff~)~':,:;;.,:of. :~::;.r." .~~;.~hj"'\\1> ::.d_ ·.1JJ::;·,..c~?f!."')!:·· •• ~:t."L,I.;r: ~ :.~:!·.;'i·; t L:,,: .i. '. ~:."J '.:."'

etudiées ee , ·ï:nceSSamièht·;'n:us.:r..::usœ.rrlronsmoore SIr'p.lace pour renare ca;npte ~e.s:~.qu,e
'~.;.':'~Tlrj:",:: C:, ..L .,:Fi r~;.·.;.j~·~~~_·,E·).:r'·';~(·j-~<l. :-' -, ':)-~~ .:·1.L,~ . ; <, :t:'H:>I1~')L ...Y.:-... '

nous avons pu faire 0

Je voudrais aussi le rassurer p en lui di.sant, que notre politique est de faire

en sorte que les populations riveraines se sentent concernées par les activités du
parc 0 En priorité nous allons recruter des locaux aussi bien pour Ies guides chasse que

pour les garde-faunes 0

Honsieur le député aoussa Balla DAFFE a parlé commeil le fait souvent., des
•,feux de brousse. A ce niveau auss i , je voudrais lui dire que des progrès ont été réa'-
j Usés, Eviderrrnentchaque fois quvon voit des feux éclater e on a peur et c'est tout à
fait légitirre 0 [.-l'aisen. dix ans c les surfaces brûlées sont passées de 3 millions 2. 230

mille hectares 0 Et cette année p nous en étions à 1050000 hectares sur toute l Q étendl..'8

du territoire national 0

Cette année l vabondance de la pluie r c'est une excellente chose1 a engenclré
lL'1 tapis herbacé plus abondant et plus exposé aux feux de brousse 0 En outre il y a les
feux de brousse dl origine cr.irruneLLe, JI, ce sujet y nous soupçonnons surtout les bracon-
ruera et les contirebandfer's 0 Il Y a également les défricherrents incontrôlés qui en sont
xesponsables 0 LIexsudation de la gomrrefait partie également des facteurs 0 Dn met le
feu et on ne le contrôle plus 0 ;:~nCasamenceceux qui utilisent' .:e feu pour chercher du
mi.el v ne sien préoccupent plus une fois leur but atteint 0 il Y a aussi les megots de
cü;arettes que 1von jette n vimport.e cornrrent0 Nosstatis:l;d':qu8S:C!)US"'O'li:relevé que c 0 est.

12 long des rails que l~on note le plus de feux de brouse au Sénégal orientalo Cela
veut, dire ::"]tle dans le t.rat.n r les passevjars jettent les ;:i1égots n'importe où~ Il ~ia é-.'.

gë.:,lt:!nelltles feux de camomaL rjteintso Des bergers carrperrcquelque »art . Il fait :croidp

ils êülurœnt du feu et en F:J.ttêU1t" ils ne l Céteigne..l1tpas 0 Il Y a rrêrne quelquefois
les ·cuya.uxc1e échapperœnt;qui provoquent des feux de brousse, Tout cela pour vous dire
9'.10 LL J a des quanti tés di occasions gui peuvent provO:::lu;:3rdes feux de brousse 0 Il faut

se ll'Dbiliser pour les éteindre o mai.s surtout ['Our les r:I:::.-(~venir< Les prévenir pcv ost;

faü.-e sn sorte c:u'avant de ~8ttsr son mégot de cigarette sur'cout e.T1 zone dan(;erellScp

cm puisse l 9 éteindre et que C81,)':;;' oui, allument des feux de carrp les éteignent avarie élt~

»art.Lr , Et ainsi (le sui t;e,
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, .', _ ~>~····"·.'>·"·r-\ i"n:~ ?:~, X"Y:;

-o.. ~~ çel~,;S~~ê~JW1g~iJ de rtObiJ.J::satiôp·auqùél' 'hbuS,c6nvi~', f~'~(~P~fé~ ré:
VOUS~-)·J.·J·.. ~ .'-' ....f·~ ..~,.{~· ~~.,~_~_4 Ô ·:'_._U.;·.::·· s.i>: .. ~~ '. _v .~ •.... ' .•...,.~-

~envir~~~~~~~~~==~=~::;;~e~~~;t~i
se tenir iocess~~ ~.iP~J;., ,ç::i;:~ à- 'laG.Uellet le sehéijàlTèstlnvÜ:é a "pour thè~ s. '.

~:... , .. ;\, .. .J.j_-:. ,",-,,,_.0._." ~ -. . ;'> .:.', .-t:'i." FL-' ::I:.:,'.tU(;;''':

'ènviroTh'"1emep ..t; et, q~VI?1.9nrx::;.. -·l1EW-ç~~.~jt'O. _~L, r:::" r:'
.~, . .... .~.ç."r ... " r:;:l:'-i~ , . t:"
-J~'~~.e _;~,:;'VOtt-n.e~llt=:-pas\Ffaire',iuti;déVèlop~i séri~uX·~!~s·'.~;;.,;nVi ;,-;J':)!'i

ronnerrent décent; »:_ i' " -e -: , •. " ":.'-,- .. ';' .:l)qOq -, ","je' .">'.~:,,.-,','
.r: ;-,_,2.. - ...; :..,-' :. '... ... ..•.. ~." • • .:;, ...:._ , ,. ._ ". " "'}~,, • _ ::; .••...f( ~

Je V?\W~9 Rr~~,i.-,g.:i.re:i~.monsieùr:.leYdéputé'~ué la 'Pêche contl.ne?~~l:r.~~<·',.;'r":;0::.~,
pend effec;:b~nt5::;d~bf~i,}}i,s~~r,q,ëiell~protéct1(jri'~a&[1:a"J't-i.3~0, " "";'.--"''''',',-',.,'., .-z.,! t,:

..... :.::\:::. 'i" ;-.::.:

.:.l.f ! ,~:i

;. ('
- ~.: ,"'. ; ,~.:

!r'
._. 1... ~

1. - .:. ;-',i.

.. j-::,i~iy:"
1

c-.: . i

:-:'3_~·

;:-
.':,: ~.:;:..~:t.~'·

r s: . . :~ .i'...• ';-""i,', ~'.

j -ii ,"~.!.. 1 ; •

-·f "::"f

. '\ , .i','

: ,.' rl:'

.. '-: ...~..
!_ ..••.

1; :;

.,.,:'-1' . :.,~ "

/' .... : : ','
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Monsieur le député Sandigui BALDEa évoqué le.:p,t.'oh1;,èm?, de
la' Brigade'"ct'é';Pai'ê <:. !.jé 'voudrra i s Lu.i ·'rappe·ler~"quë c !r~~t.-run centre

dè "-trîlla'ge'! qù± Jse'trouvë' dans "'eèt'te -Loc a Li.té .:;,-:J1a::~btJigad?(f~8:('ftrouve
à Médina 'Yor-o "Poulti'~Daiis not'reredéploiement, du pe ns.onne L;;,l'1G:?,us
ailôriS"f~ire en' s or=te :que lê s inspections ,; l~s j sec t eur-s ;--et,l?s

brigades qui correspondent respectivement~~ux régions,:~~x pr~fectures
et:'àux arrdhdissëm~nts ,.:aient au:-moins unve geri.t ,l?espq1'ls,able.

, En'su i. te' cornp teo t énu ' de, Ii importance ide: La , iZ01)e, nO,~.ê,allons

affecter l'des agèrrt stdan s 'lès: cerrtr-e s deL'triage:~ Yous vsave zj que le
Sérié gé L: comp telô'O 'pr€fectü:b'èS~. :90:,arrondissements e;.t 3:1.,a,ço}nmunautés

rurales.

(,.1)-:; ~f?-~q~ai!<;lpn~ ' 3f~'I fif>en:tL~ppur ppuv?ir rn~J~r~ u.l( agent au
n.i ve au d12, che.que , communaut é r-ur-a Le e . , qr, de pu is quelque' temps, le

• ~ ." - _. .' ..•. . ! , ..•..• l ,.' ~ :... JI';. '~.1 .;:. :,,': . ;..; :. _ Î.i L;:' ". :.)"_. : :.:!

cerrt r-evde- formaft:iQq-: d.:'ag,~l1t,7';'-t,E7\fhI,lj.,q\les,des Eaux et Forê t s .~.dû
. réçl1.l:i;r:e,son e:f,!~ct;:i:f, ,c.P1flP,t;~:,'t~w~~,!~d'~;tq' co~j<?~ctur~.,Au, ~~è~";d i en

for-mer- .3P ,pa_~)q!h)P~--::~\+;i-P'?:~rI(?il P3ef:t-,ê~'J:rf=_.~?~~'aid~r .~. r-ésoudr-e le
problème, nous nlen,)~q~~ons que 7,,, .'~:t .ca c,'~.st· ~~es 'e'xiga'nces,' qui ont

• ""'-~""-'-"~ J~.j .' !: .. ,~~,._.,:'.' 1. ·~..,i;.: ',;: ....;': :.:( ...~.: .~-::

.'~t.endanceç3., passer .des conçollFS pr-o f e ssi.onne Ls pour devenir ingénieurs.
, .' • ,"." -" - • c" ',! . , -..1'1!..~1 -:. l'~ ".::; ','. .:' . .!., ',' _~ ~;.; ..'.. :~.~

Et.,c~l~,r,.édu,l,-t. 1~ pe r-s.onne L d_,',e.D<:!adrementde ],a base. Si bien que
" '0':-- ..1 .. \ \ v_.t.! ...•.. r, :.•.:'.' ;.I).:",:':! ., . :. '. Lr~,.a-.:.··· . . .. fi

si on n ',x, ;?P~p<t{~Çirlqr,b,-PC?rr~:,Ll~squonsd'avoir upè ~yramide in~ersée,
c'est-à-djr:~ ,p,ea.iy.,ç~UPP)llS de cadr-es d~ concep't ion que' d'exéc,ution

-,' . "".' ••• ~ "r.,.) l ',-"'.; -,' ", )~:~ '..:. :,'; 1 !.-: ' ~ ", ;',1.:,::. ;.f ....-.,.'i.

Et4ÇtUE?,ll~l!lent nous sommes entrain de pr-er.dr e des mesures dans ce
.' J .: "'; 1 .'; 1!:;:- 'T . l, ,t, ·r -:::" :'J.~ _ ·~-7.:_ !.: i' ~ .-- . 'f';'
s en s ,

. ,{~:~~~~t~~'-id~oJ~~rt;a;'no'u's 'n e \ i avons pas iou'bl:férnais nous
,..; .;' ':;':-.')1. I~l: ..';.·· ,~,.f ..!'::, ;'ur ':.:j/',.: ,1 r+): ...-r "".!., .: .

avons 'préférépriv~~,égier"~~eb'1 compte tenu de s'â"proximïté 'de la
r04~~ :pr,~,~~~p~+'~,:~,~_"hJ '. _';~_:,~:,", . 'r~,~~"::'-',:_ : .1"

{J"~ M,;üs'i"e,nc;o,re "y.ne f.?iff", ..,cett,e. doléance fait partie d~":nos
• -- - •.•• ~ . J ~.. ....._ • : •. !. f .:; ~ •• ' :

préoccupé; t i.ons ..
. -: ..''::.' ~,.t 1 ; j.: 1 . J '/ ~'\: -. . .L ' .!

, MonsfEfur J;3. d~put~, ~~'?;ssa KAN'{Erelance son problème
de barrage sur la ç~~~~ance. :Nousl'a~ons posé ensemble en 'sôn temps
et je SU1S so~idaire decette~çtion~u{'~aconce~ner'l~-~~o{ection

: . , . ' ': . ~ i . , '."f ,{ .' " . ,." .

de la Nat ur-e, i(3 Dëveloppem~nt rural, l'Equipement, 11Hyd'ra~lique
. ' ./, , ' " ., ,,' . . .,: - ,; •. ,.... . . -, ;. _ L, -Ô. .

et m2me l'Armée. Il y a des instructions fermes de Monsieur le
Présiden~ dë i~R~publique Abdoh' DIOÙ~ pour'l~: reland~et l'exécution

.v . "d8 ce dossier. o'T'- .

;:.,.i

~ J •• ,.
. / .

".' - '.-... ~', f t

. . ".".,•.... ~,,"". - .~.-~_:.
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. ;:"1..'

c.. -. "·i q ;'~",'L -L. ~_. , . .. .'.''':'

Mon.si.etlI' le dépl;lt~. EmmanuéL Sobeï"DIOUF eqt r-evenu, sur le
pi-'obTème:des ,r6nier"~;·~Éf·f~ctiVement~' ci\~i$t',un..prOb.1ème"'d";éd~cation.
JI' ch >touj'ours d;i.t; .~~~'.lce;;s~~ég11e:st: lin; 'pays'<3;s$ez

1

- ~Ü.fficiie,
;'-"p}à':f<'cèJ'qutiLCf9.:Llt;;:f;p;:i,~iié'gfei-:;la 'sensib'ilisation et l' éd'~~ation

à la:Place;ide,;la;:~épre~'~io~~: -':-", ,;.. ;,:,!;

. '>Oh pouva Lt, me,t~r.e'~t2~':~~~deS f~ûi1es un-,peu-par~~:~te,t confisquer

. tous Les. pani\er.s:~n;,rô~'i,e~:::'; Mals1ê "è'stJ diautr.es pr~bième~ 'que
:<:n~la va ;,créer:.;N,~~'p, ,~quloy{~"ahieri~~ lies'i'ge:ns,' à, pen~nq~r, dans

••• , ;. .: •. 1. i ,,',,''~):J .' . : 1> r, '. -." ." .'.' L.' ", ". -,

l'intérêt de tous, ce genre d'activItés Ten',re:mpl,aç,?1:t ~~'~ paniers
'E!n tiôniè:i"Tpdrfgg~hRaniE;rs en plastique.'

'; .,': ..; .. ,.;,',' .... ". "':":e:"n':j '.:"'{'j').' ,;.t: .. ",:>, ;< r ... ; ... ' '.'.1.:'
, Le pr'6blemédie- ..;la ,ba:i..ecf12_PJifer et'de'la~pôllution marine nous
_". '.' ,; " r . . • "'J ••• r .t :,/' .1' 't.( ~,', .... :
préoccupe. }JoÜg,hou:s)SQU1JJ1e~Jr,~n.pu?,à'Jîa,!jhaied'è' :djiferetp8J,ls
a,'vons :const~i:;é';'qüe'{notr'epar:'ç,. n~tiJon~ï:~'llhà-t!er',êt; 1}L11sin~ de

poi'ssod ~!6nt'menacés. ,N-qus;~v';n~C!:?~)~ulté nô'sj'-à'rrris,:'notq.~~t les

'P~ys-bas~qhi sorttspécialistes,~~~~eiquestidris~dè gains4BLla
rne~', P~ui:. 'fibÜS àide,r;àc'résoud~~,~,jc~ ~;~;blème. . ', .. 'f, ,i

~'.~.: :" ,:.:'., , .Ô'Ôr _ ;.U~.),:,· : ., "_',

Monsieur Tedeputé:A:lass~me BALDEa parlédé{s 'espèces d' oiseaux
: ,;."; .. ·.i· \. , :.1 r ',' ., . "':. 1: ':' ·:lL; :~' ··c .: "i" .

qu i, sont 'attaquées/dans lq.région,;~te, Kolda.J'avoue' que-mous
. ,', - ~ , .:. ;', " ,,: ('" ,_ .. _.J' .' " iL) '": 1 . ;"."

aut or-LsonsiLa iche ss'e desfrancolil1spenda'n'f' ünefpério'dedE;l l'année.
Pou~ i~s ~~tr~~di§eaux,certaines~~~ur~~~g6rit prises;

. '~:'nl~!: ,.'Li:~.i!. ,

Mais, d'une manière générale, le Sénég~l estsu0tbrit corisidéré
: J.. : i i ,1

.comme le pays' qui respecteleplus la protection des oi s.eaux , si
j i en' j ugepar les félicitations qui .nous sohta:drëssées. Et je vien
de recevoir, hier seulement, 3 di.pLôme s qu:(inou'sloni: é-t-é "délivrés

par la commuriaut é internationale pour notre LmarÜèré'de'ppotéger
,les oisea11x. Nous avons des parcs où~l'on ~etr6bv~ pratiquement
tous. les 'oiseaux du monde. SI ils yiennent s' y' reposer,c-}est
parc:e qu 1 ils '.s y sentent en sécurité ~ tIe v~ud;rais, en toute
honriê t et é ,' in:ci ter les députés qui le' désire~nt ,à y"enir,visi ter

nos 'paares Ils se rendront compte qu Ie nt r-e les propos de rl a rue et
La réalité du' terra'in ,il· y a une; légè!,e diff~rEnce.'

" .. ,
deêe dossien.

, .

Madame le députéCoumbâ BA a'exp'[)im~ ses doléances en tant que
femme et je la comprends parfaitement p~~ le proble~e~ du charbon.
Et c'est en raison de telles doléances que nous ne pouvons pas
interdire l'exploitation du charbon, comme on l'a fait ailleurs.
Wous allons le faire progressivement, en cherchant des produits

de substitutlon avec les foyer~ améliorés.



: ._ " ~! r (' .[:.:1 ~:;D ::" f!

;/Quant':~uboü{-hiol!>t ~')'so'nexpLo i,tatiqTl:, ;e-Rt;:·pationalisée.
Pâ'rce que si 011:P~\(~'l' e:xplrd±tepëis,' iJ.' p~~t, POUp;riI',."·Donc'

;i" , •. ,::d<[-tTs'agit d~,PQ.-~.;:er;pa;rles \'''oi'èsLîlor~~'les;p~urY avoir'àccés.
'-!'c~J'.i:3:.: ~': .'.: ..' . "'.- :.... ..... or',' ._ .• !. ;', .:).~':"~) ~r!·~ ~ \' r!,i.~._ .. ·.· ;-.J .. " ".'. ~ '.: .. ,.~,

.t10I!,sieur'~lL.eLaéptité.Massamba.$EGK::~l1PIlOposé de récompenser
, ;"" . ,--- ',;:; :.:. . .' :. ,

:avec,_,le'~,Plf'Qduit:s P~'A'~M~~~·,c':(es"\1i~l~s ou iles-.ëentr'esquiauront fait
.,. ,. . '. .',,'., , '::J.2 ... ':' . .- . .

.. preuve de lutte contre la pré~ention du teu.d,~rousse. Je suis
, ...• r " .: ;: .• 1'!·· . .. . ...

entièrement, d'a,cc.Qrd..çtvec''l'ùi'·et nous av()ns"ro~me;inversé' maintenant
. ~' .. L ~. ;.., '. _..... , . " . c:'.. ~ : ': - 1" . ,-". .

""notre méthode de,travail en la matière. \,;.,.,,';\::'
, ;.!criJc~;·:·b~~s ·{e.'~~~p~.:~n donnàït"dés vi~'re.~lp.A.M. aux comfté s qui

o}t'f';~':t~ii~t'ie~'·:feux .. Maint'enant,"h6'~;~)';alïons donner à ceukqui
ont 'éteint ;~i~:'~urtout. à 'ceuk(':~ui o~:~:':'fait qlJ'il,n 'y' en 'ait pas,

. ) . i.. '- ; j ;;,;..:.)j , ' ._, . , ' .'",: i '.~-'

deinaIlièr<?~ ~p.R0,urager laprévèrition par rappor~ à l'extinction
qui est~rè~ difficile. l- j: i (dl.: .,~"~. 1('

. '.' :; , C) .;.:,.. ::; . . , f , ). ~, -.:...: ~ -

~<.A'-'prOpos.de aut eur.s (je ce.s vf'eux', M6nsieu~r,le, .dé.pu'té. dit que
cert,airl~:'bthConnier~"'a~'cusent, le$'~dotihtd.:·~,~~r.'à'~ nous a dirtique les

•• _ :,: • .: ' ••• 1 :- ., .~',:, .:) _;. ~ •• "; \. '.

douahie~snieitént le f;:uJ.'pour obliger lé's cont r-eband Ler-s , à se
. .. '! -',: . . .;'! ,j :,,: .»

'. c,: ""liv:ber~,;ithi nous" a ,dit aussLvque les corrtr-ebandLez-s iIllet.tent: le feu
pour- pouvoi.r- '~oir',l~~ douaniers de très loiri." ." r .i : ."

Alo~s' il s~;'q~it1~jes:avoir qui a rais-~:~'~''l'o~t: 9~_':Sefi:sontdes
f, ',1 .,'"

réalités sur l~ ,terra.W_~:Mai's-nou's: esti.mons q,u~:quand il,y' a un
tapis hèrbacé '~~~~~i qui, pnt iritérêf~à ce";:qu':i,l ,brOIe ce 'soht ceux

.".., ,.: '.~'.i_L ';-.: :., .. .... - .. , ."..... :~"Il U:_. ,':",

Jqùi· veulent 'se dlf~J,caçe,:r,sansê:t;re, sdr'pris. Pci.r~e.que les 'douaniers
.' , r ~,~.J ;; ;:':)'.: ; .:' .~J."~'" •... ~ •••. , "~'''':'.''. ..'L: .e v •....

foritfetesDrigades et c'est à l' angl'edfUne rue ou, à un croisement
qu'on les re,nco,ntre{(~e{-gI:1:les ,.élèmehts·jdo·~t nous disposons, ce sont

" " les brac6h'n'i~';S" et .Le s pçmt:çebandier'~" que nous accusons, d'autant
, . f~'l,')n';' '.. ' .. ' ....'

quercë sont éux' les. maJ,f,q,i,te.urs.,,:-;Tc

. '. "~;ns<~'~';,.~c~','~~.;ut,~\'-~amad6tl·C'issEJai;:PPsé un problème de~~tard
de··~iiiaires. Si vous vous souvenez, l' anrié e dernière, à la même

, ~. ." 1 ;'~ .' ::; :.; '. '. ; ; r··; Î :'L
date j' avai~ dit ici que \nous aliTons pr-endr-e. des di sposLtiens
à ce sujet. ye peux vous di:rE:! qu 'à :1,'h~~~e où .nous sommes,'su~'
un total de' 53 995 327 f'i'~omcs: 4:4 690'> 395 .fr.an;cs ont été 'payés.

Il reste 9 296 932 francs qui seront rég16s' dans le cadre
du budget que vous allez v'Oter' tout·c:~;i, heure.. .... ",'

' .. """, :,.. .... ,.';

. .-:
•• >

;; .
,,-",(l

.1.
: :.' .

. .f _~.J •• ~ , 1 ;" •
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Et ainsi c'e~probième"7'ne 'i-s-era!.;j),lus.-qu '.~n mauvais souvenir.
:.. ., '. ":".i"r:trr.u,·',;(r 'J"(_._ • -:. ".:.j..,.:::) !'!~:! " ~!.. r, ._"t- __ .

,i: ?·j~)MQnE?iel,l:St.e~?~p·ute"'Sarighé· MB,ALhQcA>~S,séf;~'~'robl?!rrte',du
". !../.JC<J ;"'1c f ._..... - '.' 11·'" .•.

con t r-ô.Le ,de, l' expLoit at i.on du lac 'de l!;.Anq.wpé_.,Nous trai,t6ns';Jëet'te'~)'~
• . ~19 '\.}if' .'~_:; ':.=.":r ': ,;.... .?-. . ••• ~',' '. ;..~c~ ~~~C; }< ~ . ~",'._ .

qJl"?;:$)t~p.n..7ry-=ec.,~_a SODAt;'f~T['è':t<7de s., dlsP8~~t,t~2!\~ sont pru.s es non~~·I",, .: "
.. ., t, •..:; 1 l ".' ,." •... , .-. • '., _.,J, ..; 0 if --. " " .

seu l e.!1}~nt..flo~r:;:,P.e~~l,€ F'·~lé~il!acr,JIlq~PL,PQur:':~,na~~s=: une'ex'Pr19 ~y'at ion

~'9::';Pr~u~j ?~t ~!~~~.~,~~é';:~~:·~'S:15;~~..iD il".::;, "',' '-c,:; :'.c.",~, :r,~:') .r ; :: ": .. :~v~·

CIest l'une des":bàtsons'-pour llesqu~ll(2s nous âvoris' :)'-':'c'J'"

envoyé.. des, ~;ty,piants à l'école' de p i sc i cu I tU~re ~~'N~~adh{boti:·;" .... i::'"
_ .. J .. \... .• j )-..1) ,~::, • ;.•~ ... .' - ." .' ':,- : ..•. .'-l i.~ ._.;.. . .'

Malheu.r_~us,~~H~rt,ils ont' été'; e xpu Lsé.s II1fl:is,.~Jp .scrrt rêve'nuè ;'>;'"". ~cc,'
. '.- ~ .' ': sn·;1(}~, >,-r . ., .' .• icO '-''-'; ...•..:.-,

se Lns et, .sauf s . Nous J:eùr' "a'vo-ns"trouvé d '.autr-e s bourses 'P01.ù"":
;. : .s.. ..L. J ·f·~ "!' , '" .'~" " ',' '.

poursuivre leurs étudës èriCat'e d';IvQi"re,de,I!lép:lière à les'J ··'r't

terminer r.ap:idém'e'nt'p6U~'·'vétfir'·'eflcadrt;::r c~$~~ii~ité~ ~ i:,:;',.! Cr

J . - •• ";",.'; t' ... ': :' J' ..' ,.., ..... -:
•... -:.,'-'

Pour le;proj~~ canadien, il siagi~du projet de
. . ::;.1. r? 0c.t; ~.;,::.' .'. ..~. . ; .) -i

protection deskPFê;~s du.Sud qui' 'se'trouve::;à,Z;~guin~hor. Il
. :.;ry':l~."'T.-. "_'.: . "J ~.,'."f":' "

a été ini tié-'.~lrh)$l?6, ..e.i:, de'p{{l's' déux ~an's;,!~,il a, .de.s rpamific~fions
ëL~ns"la nouve.I Le.,~i~K?p:,~~\lK6iâc1~·:C i est un pr oj et ~én.é.~~l§'.c:<?à~ria:dien
de lutte contre les f eux de br-ou s s é,'. Ai.un.. moment; . d9J)}~é ,'p6ùr~;" t :«.

des'; ra:1içs.on~;1IJ:~)..t;~.'B:lp~',-."il a connu desi>pt1oblèmes,. }1~\~sl'~e s sè'tîti-et
, - . . l ..i', ":•.1. ;:""r :. " ( ... '. • '"" "1 ,:.,: ,~_." [ ••••. ", •. _.'

est' cru'"il.;a:4,té".rGdimensloririé e't '-réb-l:t'J:en-té,pans. le sens de '-"'l

.... ..L_L ..•....) ':Idf.: :·il1 .. ':,·'·;·,:._;._ '. . - ;'.' .. : ~. ,:;.- -". .Ôs:

"là 'sensibiJ,iE.>'cê1.t~qn~ C'.~st--Ia ràis6n.;p.our Laque I Le }}OllS avons
.' 'i.rè'è~ti~e dBS an,iI~~teur~i"ruraux' ~ùi ~aorrtr actuellement et~'cont!ac-r' ",

iér:rrè:èit::"'a:ve;~;l'~i~,.~~'~~1ati~Ar'pbuÎ'j Le s encadrer d~,ns ia 'lQtte':
.. " cori:tre!à:;es;.f.€,~f{--·.'4~:'[~~o'~i·~l:"'"C, • '., ".)! ~;, "> .

.: ........•.... ':':':")(~'11 -j"tf(:;[; ;:; ~f(;"";j: ... : "f'-l ::: .f"'l ..;., .J.

'. [TL!' ", ",: r:MQ:J:rL!è;i;e,ur,).e député" 'Abdou Khaly SEYE a _~vqqué le problème
~-"-' ... :f.! ::;; ..•.i) ...,'f.\.:... t! .._ "~~l

des déchets industriels àu-riiQ~au de la zone nord. Bien sa~; il
: c,s.',agi.t .c;lesr us ine s SOCASet CSS.· Des di spo s i,tiq;s,,~:~;n; ~ffëctivement

'.-' •. ""'~)'J'(i '-"i .'.-..- '- .•.. ~. I.!.~·~;~·! c, _'"

pri,.,~es; pour .fp-lrè" eN:"S'br'te:(q\iËDOfP~;~q~qJ;1eFsindustriels 'solent":;les
mo;:i:Jlf:?,,~,U.i9,i·~Y~·~~'possi"hle·:. "':""'':' ., , ",' '.':,;:; 1:,. :

.. fi" . r:,·~".:"Ët d':~iiiiû~~s~~ ce:i'rria:tin,:le CRD éla~gi"à ·d'Tâu:t·r.~·.s
••• ..» '.:.1. _ /,}(:' 1 , ',", _ "" '_ .. r ._'.

,indu,stri~19 aura pour !t'heme principal, la gestion rati6nnelle .de
.". '," 1

ce.s déchet~,~p~rce'1ue:~'-comme on dit, toute us f ne est po-Ll.uarrt e
:-~: "r ' ..~.::':.: -';' . . .. '
et tout' déchet'e-'st"i"ox-~qUE:'

..' ~. '

.;.. ....
:.' ; '") .,.

..:. _,l,.·

A parfi~~l'â.ê: ce moment il faut d' abo,rd que Les- -gen s

acceptent de reconnaître qu 1 ils sont p.o.:J-'I;lant~', pa~ce' qùiiJJ '
ne s'agit pas de nier l'évidence et qu'ils aident ensuite les
commissions à mener des enquêtes appropriées pour établir les
degrés de toxicité des déche~s produits, de manière à pouvoir
les maîtriser,

./ .
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.:',(

.:; .l ;.(.: ~ '. j.. ':i L ''y r,

-, .... çe qu~ es~ 9E:r.'c~i1~~'i;ç'est que,.p!.;lpil,eJplan1inteî"'national,
les gens' sont tres dlsponlbles actuellement pour lutter contre

les déchets sous quelle que forme que cesoit.:Ç~~~~/le moment donc
irt.«. ..de ,reben~ër tous nôs:; déc~ets:p;u:0 'q~; ;n' no~~ .é1id~ à,)es ,g;érer

, " ' , " J .!1 ,L :.;;U cr (. .i.. L., .,-,- '.. . •..

.:r.:ft i6Firléilemerif:'! ,;L ,;.n, .
1 . .', : .:.", t : .. -1 ; l.; ~~.i..!~:;r~ ::~; 1" ' "..' ~

. "'-'Hàr1~'ieur'le: Président P~)~cal ~A~G,A,:)a,p,:Jr~td~,s ,;)."
,:i .Lréc'oTIlpéTI's'e~'i!a'ux villages qui ~:n.t~~;tté,c~n~r~, l~,s ,~;~e~lf,,(~e,brousse,

.. .r :» ~ :_'j'Ji ai.' ::dé'ja"répàrtdû à 'ia que st ion' ;,: ::;.:-;r i "~o ,i ., :: j) () r, " .
" ..., ..,' ''Pb\l'r,Ice' q'ùi es t

j

',de~;'_t~a~,~~"'~~' ~é-péra,~, ,c~. :~,' es t·P4~Si.Le
. . :,.. . ..; t '.. 1 ~:!" ,.' r -, ! \ 1 .i:J l; ~'I ,-" ' 1 • 1 -

TL "pâysari' :'qUi' est; 't'axé 'inai-s' le "banaoana " _q~~;f~;,i,,~<~ir8ul~r.- r:L.:aj!;:J
• ~< " •. ' •.•• " .. .': " -t j{ '.\ '.:''"i :! C. ::.';n :'~~ i r if .J 2. ::., .. ~. _J .. ' . .., •.., .- -' ..: _0"- •• 0 •

.,·!mat'ëhand.l s'e' ~dEt'je crois a vo ~rd,~ t ~s,t,~,ll,~:ç:)~s,;Pe,t.i,~:~i~',:.'~,om.lJl~S:::i " e,
t .~ . r -. '.:-- !.") ....•.. -i 1':1/"· l'T :;J.l J Li '.. .J .....' " l ';.' . ".'

',.:.;'OlJ.?fréll'evêê'ssùr -'2es!'-'acfi'vlfes nous s er-verrt .à ,,f,i..naD,cer ,1e!:3:::t;,on,ds: :~u,~
. _ ... ;. _, ~'. :, of ~ r 1.' .~ ,,'; "1 ~ •.••.: .-) b J:1' b q .h.1 <"0:' U :::; ;?, {;" 0 J." ~ .! ~.J •. :.. ~i . ....•. .

U J(,forestler's "u'tlllses dans la, ,1u,tt,~..._c::o~,~pe""llej~,il~px,,)dE?J?pqUS'rS.e~.:':' :-l
. .' f .". ro r' , ! - • 1 •.• 1...1.) •. '-." 4_ .

pour- '-'1:e:r~b(,:iS'ern~ht'-' '~E'c,.~'b<~,nc-:\~f'.,~U:pp,rr~1I},~r:r':I,F:;'ie91:[ noua p;r~iv,e,r)l :,!.
, ..' _ ., \ .' ~.' 1. {', rf .... .:., _~..... .... '" . t 1.

:;i"de; 'recet'·tesJ
:: :ce't>t'~i,ri:_s .,~~;e q,~,~ n ':(st P/\f:'" ~JfI10Jl,,?:yis~,,:'.}?Çl.,.,t,ionnel.nc,

Sirlbn'V-èut!Ïne'n~(:l:F'\ik 'cOmbatefficace, il faut que nous puissions';"

J i ::t j •.o i. c' ; ~ ..' ; . 133

générer des ressources.

Vous avez parlé de,la mena~e,qu~~p~~~ sur l'île de Caraba
, ,';' ,. .". '!'"1" ,r:.ri ,:-' ) .! ., ::::. rOi ..: ' . .

\Œê~c~6ik ~u'il~làgit de l'avancée de la mer. Nous sommes signataires

de la. convent'ion d 1Abi dj an 'S'u':é"'la\')prqt~S~~ÇJI1.de s 2,Qnes : côtières et
:;j "riousàv8ii~ s611ièifé :.'~~~'af&é- ;'fn:tE\rnatT6~al~' pqu,I)",cE?:rto,Ï-ns ca s : (l,,,

jrj'pécii~ "dorrt' I)Rdfi<s\~uej la 'baie de ~a~n "pour la~uel1e nous avons

reçu des financements de la France et de l'ONUDI. Dans ce domaine

des cas ont é~,e.,. ~~~~~~l~.~S. ~~i'f.~,ci~Jl'e;6t,e,r,j~ie,S;n;\o;y.enp~iPourles mettre
,""d éx~C'i:ftio n .
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Monsieur le Pr~sident dusmane ~GOM a parl~ du reboisement
~tde~ d~éb~~~t~~iques~-t'~i:~ijà réportd~cà ceS qtig~t~~ns.

Monsieur le ~~~siden~ SambaL~bbé ~ALia ~diléd~ l~ journée
de 1 !arbree: ~r~poi~~~t ~~"eii~'ne soit p~~'seulement limitée à une
seule 10cali,té ~ais qu'~11e s!ét~nde à tout le pays~C'~st le cas~
pu isqu e c'e~t 1a"c'érémonie ·seJ(~tnent quï sè:tientdans 'Une localité.

<::. ., :.; ····i ':.!::

Mais ce jour là" il y a des 'activités 'dans')toutes" les 'localités tfù'Séné-
gal., Qu and ,nous choisissons une Lo ca Li t é pourcéléb'rer: La j our n é e de

....

l'arbre. ,c'est, pour ré c ompen ser Les efforts qui:el1ea:-fburnis pendant
la campagne de reb.oi semen't" C 'i'a~t' iiri c oncout'sextr'€Înemen ts;e rr'é..,Rh

effet une cbnimis~ion sep'ronbnce sur le n à'mbre''de plants nlis' 'en 'fèrre,
sur les effo~t'; des 'popJlati~~~C9l":'~'ur~;1;à'patt 'dés s ecte iir'set 'des"pro-

. ::~.::;.J': "> ..: _: !.!~- ~ .. ,:,., ,.-,.-.r·, -~·rr···, ,'. - " .. - ,'. . _ ~
jets. Et,c'est en f onc t Lon det'ôtit c é lâ qu'êl1e d é c Ld e vdu 1ieu';éle"la

, '·i E -',i. Ci ,-; ,) "~! ; .r ;", '). '\');": '--j ~.'-.-~ - ;» .~ : : "; r >. f : ",' ;", 0 00 r 0 .•• 0 •

c é Lé b ra ri ori de la journée âeliai'bté: Etée'chôixs,jcest'fà:i2t'parce"qu'
on ~i~:té~~~~é'?f~~t':fe inondè'~ e{'~'est les IÎl~ili~urs:qui ont une ré-

:L,o)i
.") .;-0 ··o;'-:jcompense.

En ce qui concerrié'ië' b'6iset Leve h ar b on , j'ai déjà répondu.
, 1].,

Madame le~!:PrésideritC~Me~tlames .iM~ssfèu'rs lés D'éputé;g",sauf
oubli,' je crois avol(~ réPi:lrtdÙTà'i'k'ésetÙ:iel'!(rès'que~d,'ons;q'ui'm':ont été

: ....
• 0 ,ï ...

.: ~. ï :.. ,'.posées.
•o:i' .' ~.' '-, Jo. '.~ -. : >~) . 0: :" •• ..J •• 'oi: :. L._o.

en
forêt de rôniers,' nous avons décidé de n'autoriser que :21-0-cOupes par
an. Mais nous encourageons l'importation de rôniers à partir de la Gui-
née-Bissau et de la Guinée-Conakry. Parce que si nous autorisons tout
le monde à couper, nous n'aurons plus de rôniers au Sénégal. Par con-
séquent nous limitons les coupes et encourageons le reboisement de cet-
te essence,

(Applaudissements des députés du Parti Socialiste)

Le Dako de Médina Gounasse a brGlé cette année. Je m'y SU1S

retrouvé avec quelques agents du ministère de l'Equipement et nous
avons envisagé~ devant le marabout, la possibilité d'aménagement de ce
terrain, en faisant en sorte que le lieu où se tiennent les activités
religieuses soit démarqué9 de manière à le protéger par rapport aux
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activités commerciales qui se déroulent dans les parages et qui sont
tr~s souvent responsables des incendi.es qui s'y propagent. Donc avec
le ministère de l 'Equipement et d'autres ~ in ts t ~res 9 nou s;a 1 Ion sam én a
ger le terrain. Le minist~re de la CultJre est ~isposé à commander des
terites ~our qu'il n'y ait pa~~de constructions définitives et que les
activités puLss en t s'y dérouler.

Je vous remercie.

(Applaudissements des députés du Parti Socialiste)

MADAME LE PRESIDENT f .,

Je vous remercie Mon~ieui"ieMinistre.

:.: /:~!

Je do n n'e la p a ro-le au Président Ousmane NGOM qui n'est pas
l J. •

satisfait des réponses qui lui ont été fo~r'ni'~s.

MONSIEUR EL HADJIOUSMANE ALIOUN~ NGOM

Madame le Président.
".,>

Je me voi. obligé de répliquer'aux réponses qui m'ont été
cionnées;par'leM:itli!3tr~ de la Protection de la Na t u re , parce que je
su i s loi n d"'ê tre s.atis fait: lIa dit que d e 19 65 à 1988. i 1 y a eu en -
tre 500 et 25 mille hectares qui ont été re b o i s.és , ce qui fait envi-
ron OnOhsct~res p.r an ; ce qui n'est pas tr~s important. En tout cas

.!.

Je v oudra i s=s.av o i r combien d "bec t a resvs ont menacés ou sont déjà d é b o i r

au Sénéial~ pour que l'on puis~e faire unei comparaison par rapport
aux chiffres qu'il, a donnés.

(Brouhaha dans la salie)

MADAME LE PRESIDENT

Mes chers c o Ll è gu es , il'est permis. d'après notre Règlement
intérieur. à chaque orateur, à propos d'une question" de prendre I~ ~~-
role au moins trois fois.

Monsieur le Président
, . vous pouvez continuer,
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--(.-:--- ----- --:"·--:-·_--:.:-..-~t:·~-!~-·--:~·--j~-~--~-~': :
..' ;'. ,< -Ô, '} ";' ,

Monsieur le Ministre aégalem'~nt dit qu t Ll y a maintenant
105 mille hectar~s~i'ui:;sont b;ûlé's"ch;que année. Je crois que si on
fait un peu le rapport, il y a un 'déf{cit'én'ci'rme qui risque de se pro-
duire.

Je vous remercie.

MADAME LE PRESIDENT----------~----._--
Je vous remerc~ Monsieur le Président.

.: .. 1. ,"

• : 1 • ~.•..••

MONSIEUR LE MINISTRE DELEGUE CHARGE DE LA PROTECTION DE LA NATURE---------------------~~------~~-~-----~---~~~----~--~-~----------
Je vous remercie Madame le Président.

. \1'

Madame le Président~ je crois que je me~suis mal exprimé.
Jiai dit :qûedé 1965 à1'988'}' iieffort':d'e rè'boLs em en t est allé de 1 500
à 25 -ooo ha par an. 'Ilf.:i'ütque ce soit bien compris. Et 'nous avons pr é-

vu~ eritref991 à 1996 d~ faire 70 000 ha p~~ an.

J~aiaii ég~lé~ent quertoié déboisons Annuellément 100 000
ha, et cVeit ~ontie ça ~J~nous'lrittoris~ Nous sentons la menace du 2:
sert àt8t1'ii"les niveaJx, ètnousfaisons des efforts' pour y résister.
Pour les chiffres qœ j'ai donnés' +je ne suis pas 'là pour' mesurer les
surfaces- les gens doivent~ en s'y basant, aller sur le terrain pour
constater la différenc~.

Je vous remercie.

(Applaudissements des députés du Parti Socialiste)

...'/ ....
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MADAME LE PRESIDENT
----~--------------.', ·.i .:'

Je vous remercie Monsieur le Min {;"t:r"ë :.

Je pense que Monsieur le Ministre a répondu à la totalité
et d'une façon ~atisfaisante aux questions qui lui ont été posée~ par
les d épu té-s.

La discussion générale est close.

Nous passons à l'examen des chapitres.

Monsieur le Rapporteur général ~ vous .avez la pa rol e , .

MONSIEUR MODOU AMA~

..:

CHAPITRE 471 - MINISTERE tHARGE Dt LA PROTECTION DE LA NATURE
'i,,' {',. f: •

, J

,(Personnel»

Dotations 1988-1989.~.~~.~ •........ '505 550' 000
Se rv ices vot é s ""~"..... 0 • 0 •• 0: •• 0 .' •• ID ••• a-,_, •.••••••• 0 •

.r : , : ~~ .1 .'

Autorisations .n o uv e Ll e s ••• 000 ••••••••••••• 0 ••••• ID'

488 773 000
28 066 000

TOTAL DU CHAPITRE 471 .
contre 1 SOS 550 000 en 1988-1989.

1 516 839 000

MADAME . LE PRESIDENT

Il n'y a pas d'observations sur le chapitre 471 ?
Je mets aux voi le chapi t re ,471.
Quels sont ceux qui sont pour son adoption?
Quels sont ceux qui sont contre son adoption ?
Quels sont ceux 4~i 'd'abstiennent?
L'Assemblée a adopté.

. .. / ...
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MONSIEUR MODOU AMAR
i ;.' :

CHAPITRE 472 - MINISTERE CHARGE DÈ LA PROIrE.CT,I:ONDE LA NATURE
. . ,"

(Matériel)

Dotations 1988-1989 ....•..... 400 211 000
S e rv ices vot é s . 0 •••• 0 CI " • 0 0' CI CI • '·0 •.. 0 •• ". ~ ••• CI ••• 381 024 000

TOTAL DU CgAPITRE 472 ...•..•.... '381 024 000
v ,

contre 400 211 Oqpnen ~91~~198~.
'.: ."

MADAME LE PRESIDENT
," "", :.\" .

'.I.,i

Il n' s.. ,a .p.a.s :~_Qb,lie-ivai-r6n·s--;-;r1e
., ..' .:' 1 ~:_~~~ •. _•• _._. __ •. ~.. ,

.\ ..," ':..._-j-e-- hiets aux voix le chapLc re. 472.
chapitre 472 ?

. ~, .
..

Quels sont ceux qui sont pour son adoption ?
, ..; ,

Quels son t. •.-c..e u'x 'qui sont contre s.o n adoption. ? !" :.'

Quels sont ceux qui siabstienn~nt ?
L~Assembl~e a adopt~.·

Nous vous remercions Monsieur le Ministr~.

8 .~

SUS PEN S ION D E L A
- =- =- =--:: -= -=-::.:::: -~::::-=.•...::-- =-=-= -:::-= - =-=-::: -=.,.-.:::..: •..•••::.;.-

" \

MADAME LE PRESIDENT .. ,( ~..

. ! ~, \ :".

Hes chers 'Collègues ~

Je propose à liAsse.blée de suspendre la s~ance ét .de la
reprendre à 21 heures, pour examiner le projet de budget du Ministère
de la Fonction publique et du Travail.

Il n'y a pas d'obsevations ?
Il en est ainsi décidé.

La séance est susp~ndue.
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ARTICLE UNIQUE: L'art' le 28 de la loi
10 juillet 1963 st complété pa les dispositions

sous-seing
lui-même orsqu'elle
police 'udiciaire.

photoco ie ou toute autre repr uction d'actes
égal~m nt la même force proba té que l'acte
est c rtifiée conforme par Officier de

Il n'y a pac diobservatio~s
Je

r le Président

Quels
Quels
Quels

unique ?

qui sont
ceux qUl
ceux qUl

adopté.

ique.
ur son adoption ?

adoption ?
?
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ALLOCUTION DE MONSIEUR LE MINISTRE CHARGE DES
RELATIONS AVEC LES ASSEMBLEES.

Monsieur le Président

Monsieur le Ministre chargé des Relations avec les
Assemblées~ vous avez la parole.

Monsieur le Ministre chargé des Relètions avec les Assemblées
Je vdus remercie Monsieur le Président.
Monsieur le Président de l'Assemblée nationale,
Honorables Députés,
Je voudrais bien vous dire combien le Chef de l'Etat

et le GOuvernement sont sensibles à tout ce qui concerne le
Parlement 5 nota~~ent au travail qui s~y accompli et aux rapports
qu'entretiennent ses membres. Il n'en saurait être autrement dans
une démocratie réprésentative. Vous êtes les élus du peuple souveraln
donc les dépositaires de ses préoccupations et aspirations. Vous
n'avez non seulement le devoir d'exprimer celles-ci~ mais encore
et surtout celui d'aider à leur trouver des solutions adéquates
conformes à nos réalités et à nos moyens. Voilà pourquoi, le Chef
de l'Etat prête une oreille attentive à vos débats qui tirent

./ .


